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Finances Incertairtes
Garon mise sur son 
don de communiquer

^ On a peine à imaginer le ministre Jean 
Garon dans le rAle de David face au géant 
Goliath. Mais si on compare à vue de nez les 
organisations en présence dans la campagne A la 
présidence du PQ, la sienne, celles de Pierre Marc 
Johnson et de Pauline Marois, c’est un peu 
l’image qui s’impose.

par Ghislaine RHEAUL T

Dans l'ensemble dit son attaché de presse 
Simon Bégin, la campagne ne repose pas sur des 
moyens énormes, mais sur les capacités de 
communicateur du ministre...

LA SUCCESSION

Pour parler de son organisation ce n’est pas 
son directeur de campagne qui s'est présenté au 
rendez-vous, mais le ministre lui-même. Le di­
recteur, l’avocat André Jolicoeur, dont l’amitié 
avec le ministre remonte à l’époque lointaine du 
R IN. coordonne à temps partiel cette campagne.

Jean Garon est le seul candidat-ministre qui 
n’ait pas établi son quartier général national à 
Montréal mais plutôt dans la circonscription de 
Lévis où travaillent une vingtaine de militants. 
“J’ai sauvé de l’argent” comme ça, dit-il, en 
ajoutant que dans la circonscnption, on n’a pas 
de la misère à le trouver...

Il a aussi ouvert un bureau à Montréal, dans 
un quartier résidentiel du Plateau Mont-Royal, 
dans la circonscription du ministre Gérald Godin, 
seul collègue du Conseil des ministres qui l’ap­
puie au cours de la présente lutte. Un permanent 
rémunéré y coordonne le travail dans les 56 
circonscriptions de Montréal, de la Rive-Sud et 
de Laval.

A/vhiconnu

Le ministre se targue d’étre presque aussi 
connu à Montréal que dans tous les coins du 
Québec qu'il patrouille depuis neuf ans, connaît 
comme le fond de sa poche et où il peut nommer 
bien du monde par son petit nom. Il ne rate pas 
une occasion de souligner qu’il a piloté le plus 
grand nombre de projets qui ont marché à 
Montréal et sans se chicaner avec le maire 
Drapeau: Floralies, parc agro-alimentaire de $40 
millions...

Finances Incertaines
De tous les candidats, c’est le ministre Garon 

qui se fait le plus évasif sur son budget.. “Nous 
en avons trois ou quatre, un de $400,000, un de 
$200,000, un autre moins élevé. On va dépenser 
selon nos revenus...” Il semble toutefois qu’il 
serait fort satisfait d’avoir récolté $200,000. Chose 
certaine, dit de son côté Sunon Mgin, “on n’est 
pas dans le rouge”.

Le comité des finances est mené par André 
Fortin, un comptable de Lévis, les opérations par 
Antoine Dubé, un ex-attaché politique. Le re­
crutement aurait amené 5,000 membres au parti 
selon le ministre. Les communications sont coor­
données par Simon Bégin qui insiste pour dire 
qu’il agit surtout comme attaché de presse du 
ministre de l’Agnculture et qu’il a peu de temps à 
consacrer à la campagne.

Le ministre dit avoir avisé ses attachés po­
litiques qu’ils devaient se comporter comme les 
bénévoles qui donnent de leur énergie... en sur­
temps. Et il se demande si les députés du Parti 
libéral se sont montrés aussi scrupuleux qu’on 
l’est sur les comptes de téléphone durant leur 
campagne de l’an dernier.

Le comité Garon a fait appel à la firme “Com- 
plice”,celle qui a fabriqué les messages de l’O­
pération Déclic pour concevoir la signature, les 
posters et le “jingle” de la campagne à la pré­
sidence. On n’a pas dû faire d’effort particulier 
pour faire passer l’image du ministre archi- 
connu... “Si on mettait une épingle sur la carte du 
Québec dans chacun des villages où il a participé 
à un événement, dit son attaché de presse, ça 
ferait une bonne pelote...”
Sur le tard

La campagne a débuté sur le tard. Sans l’appui 
des autres députés ou des collègues ministres 
avec un réseau de comités à la puissance inégale 
dans moins de 100 circonscriptions, un autre que 
le ministre Jean Garon aurait peut-être la mine 
sombre.

Mais pour lui, l’appui des députés n’est pas 
aussi significatif qu’on le pense. Ils peuvent 
même empêcher un candidat d’avoir les coudées 
franches. C’est le vote des membres qui compte 
Il rappelle la campagne libérale de 1970, alors que 
Pierre Laporte avec l’appui de la majonté des 
élus avait fini troisième derrière Bourassa et 
Wagner.

Il pense aussi qu’on surestime la cohésion des 
députés et des organisations dans les cir­
conscriptions, et qu’on surestime la force des 
comités Johnson. Il pense qu’une bonne partie 
des votes d’abord destinés à Bernard Landry vont 
lui échoir.

Fort de ces arguments, il tente de convaincre 
que l’histoire pourrait se répéter...

P.M. Johnson 
reçoit l’appui 
de Jolivet
e Uo diz-Mpdèiiie niiiistn a décidé ée se 

joindre A Féqidpe de Pierre Marc Johnaon. Au 
cours de la Journée iPhier, le minictre déUgaé aux 
Forêts et d4>iité de Laviolette, en Maurkie, M. 
Jean-Pierre JoKvet, a décidé de donner son appui 
AM. Johnson.
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Guy Bertrand (à gauche) a écrit à Pauline Marois "avoir toujours cru 
en l’extrême compétence des femmes dans toutes les sphères 
d’activités.

Bertrand fait des 
excuses à Marois

Entente sur l’assemblée 
avec les jeunes du PQ

^ MONTREAL 
(PC) — Au Parti qué­
bécois, les jeunes et les 
vieux ont finalement 
pactisé.

par Maurice GIRARD

Après plusieurs 
jours de suspense et de 
tiraillements, les deux 
parties en sont ar­
rivées à une entente 
sur le front de l’as­
semblée spéciale du 14 
septembre au cours de 
laquelle les six as­
pirants au leadership 
rencontreront les jeu­
nes péquistes.

Selon des in­
formations recueillies 
de diverses sources par 
la Presse canadienne, 
l’exécutif du PQ devait 
finalement accepter 
“en principe”, en fin de 
journée hier, le format 
retenu par le comité 
national d’action po­
litique pour cette as­
semblée.

Cette réunion se dé­
marquera des 10 as­
semblées régionales et 
promet d’être plus vi­
vante parce que des

PROTÉINES • VITAMINES 
MINÉRAUX • VITA-BAR

SHAKLEE
EN MANMONIE AVEC LA NATURE 

DltVIiwlRuri lndép«*d*nt>:
Aimé* tt Roland Gauvtn

QUÉBEC 527-1955

échanges seront per­
mis entre la salle et les 
candidats et qu’un vo­
te se tiendra tout de 
même à la fin de la 
réunion

Le “comité res­
treint” sur le fi­
nancement de la cour­
se au leadership, mis 
sur pied pour la durée 
de la campagne, devait 
accepter de verser une 
somme encore su­
périeure aux $5,000 ré­
clamés par le comité 
des jeunes, qui avait 
d’ailleurs présenté une 
nouvelle demande à 
l’exécutif national.

Le revirement de si­
tuation de l’exécutif du 
PQ tient es­
sentiellement au fait 
que les jeunes ont mo­
difié leur stratégie et 
accepté de ne plus te­
nir de vote sur la po­
pularité des candidats 
à la présidence, ce qui 
aurait pu influencer in­
dûment le premier 
tour du scrutin du 29 
septembre
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En conférence de 
presse, ce matin, M. 
Jean-Marc Léger, jxir- 
te-parole du comité 
des jeunes, devrait in­
diquer que le scrutin se 
tiendra somme toute, 
mais sur cinq thèmes. 
Ce sont d’ailleurs auto­
ur de ces cinq thèmes 
que les candidats se­
ront appelés à se pro­
noncer au cours de la 
rencontre.

Pierre Marc John­
son, Jean Garon, Pau­
line Marois, Guy Ber­
trand, Luc Gagnon et 
Francine Lalonde ré­
pondront aux ques­
tions de l’auditoire. 
C’est à la fin de l’as­
semblée que les jeunes 
qui participeront à l’as­
semblée se pro­

nonceront par vote sur 
la position de chacun 
des candidats en re­
gard des thèmes, dont 
l’environnement.

L’initiative du comi­
té des jeunes du PQ 
avait suscité l’op- 
position des membres 
de l’exécutif, dont cer­
tains avaient même 
évoqué la possibili d’u­
ne tutelle SI les jeunes 
s’obstinaient à tenir un 
vote indicatif sur la po- 
pulanté des candidats.

Décidés à se dé­
marquer, les jeunes 
avaient résisté aux 
pressions et plusieurs, 
dont le député de Gil­
les Baril, avaient mê­
me accusé l’exécutif 
national du PQ de 
chantage.

^ Guy Bertrand a 
décidé de “faire amen­
de honorable” et de 
présenter des excuses 
à la ministre Pauline 
Marois à la suite des 
propos sur les femmes 
qu’U a tenus dimanche 
à Rimouskl lors de la 
première rencontre ré­
gionale du Parti qué­
bécois.

par
Réjean LACOMBE

Me Bertrand avance 
à titre d'explication, 
dans une lettre qu'il a 
fait parvenir à Mme 
Marois lundi, que les 
huées des militants pé­
quistes l’avaient em­
pêché de completer sa 
phrase.

Dans une envolée 
oratoire. Me Bertrand 
avait déclaré: “Si vous 
voulez que l’on signe 
des accords cons­
titutionnels, ça nous 
fera de nouveaux pè­
res de la Confé­
dération. On aura le 
père Pierre Marc pour 
ies intimes. Le père 
Johnson pour les au­
tres. On aura Mme 
Marois. Après tout,
avec l’égaiité main­
tenant, il faut bien une 
femme à quelque
part. ”

Me Bertrand sou­
ligne que SI on lui avait 
permis de terminer sa 
phrase avant de cha­
huter. “on aurait su 
que les derniers mots 
qui y manquaient,
étaient “...dans la
Confédération”

“Mon but. explique- 
t-il dans sa lettre, était 
de démontrer que de­
puis 1867, la re- 
connaissarKe de l’é­

galité entre hommes et 
femmes avait fait un 
bon bout de chemin, et 
qu’étant donné que 
vous avouez préférer 
le beau nsque avec le 
gouvernement fédéral, 
il est logique de vous 
attribuer le titre de 
mère de cette nouvelle 
confédération.”

Des êtres humains-

Me Bertrand dit 
comprendre que ses 
propos aient pu porter 
a confusion et mettre 
en doute “tout le res­
pect et ’’admiration 
que je porte aux fem­
mes. et à vous en par­
ticulier, comme mem­
bres à part entière de 
notre société”

Le candidat in­
dépendantiste à la suc­
cession de René Lé­
vesque, avoue ne pas 
mettre en doute la 
compétence de Mme 
Marois, même s’il ne 
partage pas toujours 
ies idées défendues par 
la ministre de la Main- 
d’œuvre et de la Sé­
curité du revenu.

“Je crois pouvoir af­
firmer, sans fausse pré­
tention, éc-il, avoir 
toujours cru en l’ex­
trême compétence des 
femmes dans toutes les 
sphères d’activités. Je 
les considère avant

tout comme des être 
humains (ce que je 
SUIS moi-même), qui 
aspirent à la per­
fection, et atteignent 
plus souvent qu’au- 
t rement les sommets 
de l’excellence, et ce. 
dans l'optique d’une 
relation d’égal à égal 
avec les hommes.”

Me Bertrand estime 
qu’il n’a pas fait qu’y 
croire à cet énoncé. Il 
aligne du coup scs ac­
tions. Il rappelle qu’en 
1967, il avait projxisé à 
la Commission Prévost 
l'acceptation des fem­
mes à titre de juré. “De 
plus, dit-il, dans l’e­
xercice de ma pro­
fession d'avocat, mes 
principales col-
iaboratnees furent et 
sont toujours des fem­
mes.”

par Réjean LACOMBE

Ce nombre tient compte de l’appui, pas encore 
ofTiciel, que le vice-preier ministre et député de 
Chicoutimi, M. Marc-André Bédard. accordera 
bientôt au ministre de la Justice. En outre 18 
députés font campagne jusqu’à maintenant pour 
M. Johnson.

Toutefois, la démission, vendredi dernier, du 
ministre Bernard Landry a modifié consi­
dérablement le tableau des indécis ou ceux qui 
n’ont pas encore fait de choix. M. Landry re­
cevait l’appui de sept députés dont un ministre, 
M. Jean-Guy Rodrigue. Ainsi, 14 députés, dont 
quatre ministres (Bernard Landry y compris), 
n’ont pas encore rendu publique leur position.

Au groupe des “neutres” s’est joint un nou­
veau député, portant ainsi ce nombre à six. Il 
s’agit de M. Hubert Desbiens, député de Dubuc. 
Déjà les ministres Yves Duhaime, Marcel Léger 
et Yves Bérubé ont annoncé leur couleur. S’a­
joute à la liste, le premier ministre René Lé­
vesque et président du conseil des députés, M 
Roger Paré.

Le plus prœhe adversaire de M. Johnson, le 
ministre Jean Garon, reçoit, pour sa part, l’appui 
de trois députés dont le ministre Gérald Godin et 
le député indépendant de Rivière-du-Loup, M. 
Jules Boucher. Pour sa part, Mme Pauline Marois 
reçoit, jusqu’à maintenant, l’appui de la députée 
de Maisonneuve, Mme Louise Harel.

Les trois autres candidats dans la course. Mme 
Francine Lalonde, M. Luc Gagnon et M. Guy 
Bertrand n’ont pas encore reçu l’appui de députés 
ou de ministres

La continuité

En rendant publique, hier, à Grand-mère, sa 
prise de position, le ministre Jean-Pierre Jolivet a 
expliqué que M. Johnson représentait la conti­
nuité pour la défense des intérêts de la po­
pulation et du Parti québécois.

“De plus, a-t-il ajouté, je suis persuadé qu’il est 
le candidat le plus apte à consolider l’unité des 
troupes à la suite de cet exercice démocratique.”

M. Jolivet a également rendu hommage au 
ministre des Relations internationales et du 
Commerce extérieur. “M. Landry, dit-il, avait 
démontré des qualités de meneur et. préoccupé 
des questions économiques, il a toujours fait 
avancer les dossiers de façon à faire progresser 
l’affirmation du Québec.”
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IRCOARO SUR L’ACnjAUItl

La campagne de 
Johnson aura 
coûté $500,000

QuélMC, L« SoMI, Jwidl 22 aoAl itu

^ Le comité pour b campagne 
de Pieire Marc Johnson prévoit dè> 
penser un deminnillion <f ici te 29 
septembre, date du premier tour de 
scrutin. Les rèftee en vigueur au 

québècob prévoient des dé­
penses de $409,ÔM qui ne com|H 
rennent cependant pas tes frais de 
déplacements, de repas, de té- 
téj^one.

par Ghisltin» RHEAULT

Or ces frais non comptabilisés 
atteindront facilement $100.000, a 
indiqué au SOLEIL M André Sor-

vememenu U s’agit <fun avantage 
marginaL compte tenu des dépenses 
encourues par les organisations. 
Ainsi P. M. Johnson, qui mène une 
campagne de premier ministre, s’est 
déplacé récemment durant trois 
jours dans un avion nolisé par son 
organisation qui l’a mené de la 
Beauce aux Laurentktes, de Mont- 
Laurier i b Gaspésie, puis de 
bec en Abitibi.

L’organisation paie une dizaine 
de personnes... en plus des nom­
breux attachés politiques qui tou­
chent déjà leurs salaires.

LA SUCCESSION

many, responsable des commu­
nications dans l’équipe Johnson 

Même si Me Guy Bertrand voyait 
un avantage considérable pour les 
ministres utilisant limousine et ré­
seau téléphonique du gou-

Une familiale
^ La minbtre Pauline Marou 

surveille beaucoup Timage qu’elle 
projette durant cette campagne. En 
fin de semaine é Rimoiûki, Mme 
Marois se dépbçait dans une voi­
ture familiate, une Chevrolet “Eu- 
rosport” plutôt qu’utiliser sa li­
mousine.

Les stratégies 
se raffineront

Dimanche matin, à Rimouski. 
seule Mme Pauline Marois avait 
prévu une activité publique à la­
quelle les représentants des médias 
étaient invités. Les médias na­
tionaux se sont présentés, les jour­
nalistes étaient avides de la moindre 
nouvelle pour meubler leurs re­
portages avant l'assemblée. La mi­
nistre a raté complètement cette 
occasion.

Près de b moitié des dépenses 
iront en communications. Dès le 
début de b course, on a mis le 
paquet en diffusant des messages 
radio et télé pour stimuler le re- 
crutemenL en visant le ^und pu­
blic. “On en a tiré des dividendes”. 
afTirme André Sonnany en re­
crutant beaucoup de nouveaux 
membres. Leur nombre demeure 
toutefois encore un mystère... Mais 
l’organisation Johnson a utilisé qua­
tre personnes qui ne s'occupaient 
que de la rentrée du recrutement à 
son local de la rue Sainte-Catherine.

Recrutement
4 HULL (PC) - Le Parti qué- 

bécob affirme avoir doublé à 4,009 
ses effectifs dans b région de POu- 
taouab en prévision du scrutin de 
septembre pour te choix du suc­
cesseur du premier ministre René 
Lévesque.

Les partisans de Pierre Marc 
Johnson ont recruté environ 900 
nouveaux membres, tandis que le 
camp de Pauline Marois en a re­
cruté environ 350.

Les chiffres de l’Outaouais con­
trastent grandement avec ceux du 
reste du Québec, où les premiers 
résultats indiquent que le ^ pour­
rait ne pas avoir atteint la moitié de 
son objectif de 100.000 nouveaux 
membres avant le 15 août

Mulroney dit avoir 
atteint ses objectifs

T*

%
Le premier ministre Brian Mulroney salue 
des gens i l'entrée de l’hôtel Vancouwer où 
le cabinet restreint est réuni Jusqu’à de- 
main. Sa seule sortie publique sere l’I­
nauguration d’une moaquée an compagnie 
de rAga Khan demain.

^ VANCOUVER (PC) — L* prwnter mi- 
nittra Brian Muboeay a aouMgné hter qu’aprés 
un an au pouvoir, il a attaint tes doux prin­
cipaux objÎKtifs flxéa pondant te campagne 
electorate de 1IB4.

Ces deux objectifs, a-t-il rappelé, sont le 
renouveau économique et b réconciliation na­
tionale.

Le premier ministre est de passage à Van­
couver où son cabmet restremt est réuni jus­
qu’à demain.

Au point de vue économique. M. Mulroney a 
cité des indicateurs qui montrenU selon lui. que 
les taux d’intérêt et d’inflation ont baissé et 
que le nombre d’emplois a augmenté "de façon 
significative”.

Les statistiques du mois dernier, de fait, 
révèlent que le taux de chômage a légèrement 
baissé en juillet à 10.4 pour 100, soit 1.3 miUion 
de chômeurs. Le taux d’inflation s’est main­
tenu au cours des 12 derniers mois à environ 4 
pour 100.

Du côté nationaL M. Mulroney a soutenu 
qu’il a réussi, depuis septembre 19M, à dissiper 
le sentiment d’aliénation qui prévalait dans 
l’Ouest sous les libéraux et à ramener le 
Québec dans b voie fédéraliste.
Le Québec

Après l’élection d’un gouvernement conser­
vateur à Ottawa, a si^alé M. Mulroney. le 
gouvernement du Parti québécois “a laissé 
tomber son option séparatiste”

Le premier ministre René Lévesque, qui a 
depuis démissionné, a de fait annoncé que 
l'indépendance du Québec ne ferait pas partie 
de b pbte-forme du PQ à l’occasion de b 
prochaine élection

Comme preuve de sa réussite dans l'OuesL 
d’un autre côté, M. Mulroney a dit qu’il y avait 
maintenant “littéralement des douzaines” de 
députés de l’Ouest dans son cabinet de 40 
membres

En fait, exactement 13 ministres viennent de 
l’ouest de l’Ontano. y compris le vice-premier 
ministre Enk Nielsen, du Yukon, et le leader 
du Sénat. M. Duff Roblin.

Au sujet du comité restreint du cabineL 
appelé comité des priorités et de la pb- 
nification (P et P). M. Mulroney a déclaré; 
“Quand vous avez, ici dans votre cabinet P et 
P. une majonté, presque 50 pour 100 d’entre 
eux sont des gens de l’Ouest au comité le plus 
important du cabinet prenant des décisions 
qui ont une influence sur b vie de tout le 
monde..."

En fait. SIX des 16 membres du cabinet 
restreint sont des quatre provinces de l'Ouest.
Sottdages

Lc-demier sondage Gallup, publié b semaine 
dernière, montre que l'appui aux conservateurs 
fédéraux parmi les personnes interrogées qui 
ont déjà fixé leur choix a baissé à 40 pour 100 
en juillet, de 44 pour 100 *u’il était en juin et de 
60 pour 100 en octobre.

Voyage officiel de Robert Bourassa 
en Europe, du 5 au 13 septembre
4 MONIBEAL (PC) — U chef du Parti ttbéral 
du (Québec entnprendra au début de septembre 
un voyage officiel (Tune semaine en Europe.

par Maurice GIRARD

Selon des informations obtenues de source 
sûre par la Presse Canadienne, M. Robert Bou­
rassa visitera, du 5 au 13 septembre, la Suisse, 
l’Angleterre et la France dans le cadre d’une 
visite qui se veut essentiellement à caractère 
économique.

“L’objectif du voyage permettra à notre chef 
de prendre connaissance de l’expertise de ces 
trois pays dans les domaines de la haute tech­
nologie et de la création d'emplois” en vue de la 
publication d’un document de réflexion sur le

IW

sujet dans les prochaines semaines, a-t-on in­
diqué au PLQ.

Les rencontres prévues auront lieu avec de 
hauts fonctionnaires et non des personnalités 
politiques. Sauf à Paris, où M. Bourassa s’en­
tretiendra avec le maire, Jacques Chirac, un des 
trois principaux leaders de la droite, avec Valéry 
Giscard d’Estaing et Raymond Barre.

Ainsi, le chef libéral commencera sa tournée 
par une visite de trois jours à Genève, où il 
rencontrera plusieurs personnes du milieu de la 
haute technologie et des programmes d’emploi 
chez les jeunes “dans ce pays où le taux de 
chômage n’est que d’un pour cent”, indique-t-on. 
Il visitera également une entreprise de haute 
technologie.

Puis, le leader du PLQ passera deux jours à 
Londres, où le même scénario se répétera. Des 
rencontres sur la haute technologie se tiendront 
en même temps qu’il aura des entretiens sur le 
processus de privatisation d’entreprises d’Etat

La visite de sept jours se terminera à Pans. M.

Bourassa visitera un parc technologique. Il di- 
nera le 12 septembre avec le maire de Paris. M 
Chirac, avec qui il entretient des rapports cor­
diaux depuis des années (M. Chirac ne rate pas 
une occasion de rendre visite au chef libéral 
chaque fois qu’il vient à Montréal). M. Bourassa 
aura également un tête-à-tête avec M. Michel 
Giraud, président du conseil de l’Ile-de-France. 
Officiellement, aucune autre rencontre à ca­
ractère politique n'est prévue mais il n’est pa 
exclu que M. Bourassa s’entretienne avec des 
ministres à caractère économique.

La visite de sept jours de M. Bourassa, qui 
arrivera en plein coeur de la course à la pré­
sidence du Parti québécois, permettra au leader 
libéral de faire contrepoids à toute la publicité qui 
entoure la campagne au leadership du PQ. De 
plus, elle devrait lui permettre de récolter un 
certain capital politique en rappelant aux élec­
teurs, qui devront d’ici le printemps prochain 
élire un nouveau gouvememenL que le chef du 
PLQ a aussi une stature internationale.
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L’orgmlsaUon éeologMo Greenpeace
Une multinationale

L •ttUake du Rainbom Warrior, un dm Ma tmdrm da lynamfaadoa éeofogM
Qraanpaaca coûté réoammard dam un port da têoumOe-iébÊnd^a parramjaa
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déerlaant raxpmaton qu*a prim eatia ‘>mMnaOonala éauinonéteradfaut ia 
acèmManMondaatraf^Mardamprtn^aauxmpMIa.

but non lucratif

‘là

a PARIS (AFP) — A sa façon, 
Greenpeace, Porganisation éco* 
logiste interaationale dont les dé­
mêlés avec les autorités françaises 
font couler tant d’encre, fonc­
tionne comme une sorte àn mul­
tinationale à but non lucratif dé­
diée à la défense non violente de 
renvironnement sous toutes ses 
formes.

Greenpeace se défend d’élre une 
organisation de masse, bien qu’elle 
compte, selon ses propres chiffres, 
plus d’un million d’adhérents ré­
partis dans une quinzaine de pays 
dont la moitié environ aux Etats- 
Unis. Le président-fondateur du 
mouvement, le Canadien David 
McTaggart, est précis à ce sujet. 
“Nous ne sommes pas intéressés 
par les adhésions en masse qui 
aboutissent trop souvent à des 
vardages C’est l’action qui compte 
et dans ce contexte, nous ac­
ceptons le concours de spécialistes 
motivés”, dit-il.

Ainsi, les adhérents et les mul­
tiples donateurs, y compns des 
fondations importantes comme le

''X
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Le Canadien David McTaggart 
fondateur de l’organisation 
Greenpeace, dans urte photo 
datant de 1973.

World Wildlife Fund, n ont pra­
tiquement pas de pouvoir de dé­
cision sur les actions qui relèvent 
des comités de direction nationale 
et du centre international dont le 
siège se trouve à Lewis, dans le 
sud de l’Angleterre.

Pour mener ses actions qui vont 
de la protection des baleines et des 
phoques, aux campagnes contre 
les pluies acides en passant par la 
pollution chimique et plus par­
ticulièrement contre les déchets et 
les expériences nucléaires, Green­
peace est structuré sur le modèle 
des fondations très en vogue aux 
Etats-Unis et dans le monde anglo- 
saxon.

Le financement des quelque 150 
permanents travaillant dans une 
trentaine de bureaux — le dernier 
en date est celui de Madrid — 
répartis dans 15 pays, ainsi que des 
actions et de la maintenance du 
matériel, est assuré uniquement, 
selon Greenpeace, par les co­
tisations des adhérents, les dons et 
le produit de la vente de t-shirts, 
canes postales, brochures et abon­
nements aux diverses publications 
du mouvement Dans ^aucoup de 
pays, notamment anglo-saxons, les 
contribuables peuvent déduire de 
tels dons de leurs impôts.

La pan la plus importante du 
budget annuel, évalué par l’or­
ganisation à environ $5 millions 
par an. est consacrée aux actions 
entreprises localement ou sur le 
plan international, à l’achat du 
matériel quelquefois .sophistiqué et 
des bateaux de l’organisation

La dernière acquisition, le 
Greenpeace, un remorqueur de 
haute mer, long d’une quarantaine 
de mètres, destiné à remplacer le 
Rainbow Warrior coulé le 10 juillet 
à Auckland, a coûté près de 
SôOO.OOO.

.A part le Rainbow W'amor, ré­
duit à l'état d’épave, et le nouveau 
Greenpeace, qui vient d’appareiller 
d'Amsterdam pour le Pacifique, 
l'organisation possède en propre 
trois voiliers, le Sinus, le Béluga et 
le Véga. Ce dernier se trouve éga­
lement dans le Pacifique. Deux 
autres bateaux naviguent sous pa­
villon américain, le Fri et l’Akyon. 
Il s’agit incontestablement de la 
plus importante flotte écologiste 
au monde. Les équipages sont 
composés de navigateurs che­

vronnés accompagnés de spé­
cialistes souvent de haut niveaa

Non-vMeno»

Depuis sa création, il y a 14 ans 
à Vancouver, sur la côte ouest du 
Canada sous l’égide de David Mc- 
Taggart, par une poignée d’anti­
nucléaires américains et ca­
nadiens. Greenpeace est toujours 
restée fidèle à sa formule: or­
ganiser des actions spectaculaires 
attirant l’attention des médias 
pour faire passer le message.

Si Greenpeace s’est fait une rè­
gle de n’employer que des moyens 
non violents, il n’en reste pas 
moins que ses adversaires, eux. 
recourent souvent à des initiatives 
“musclées”. M. McTaggart lui-mé- 
me porte encore la trace des coups 
reçus lors d'un abordage par les 
marins de la marine française non 
loin du centre d’expérimentation 
nucléaire du Pacifique à Mururoa.

Au Canada, Greenpeace, qui a 
son siège “historique” à Van­
couver et des bureaux à Toronto 
et Montréal, revendique 45,000 
membres et donateurs dont 5,000 
au Québec. Selon les porte-parole 
canadiens de l’organisation, le fi­
nancement est assuré par quantité 
de petits dons de $20 à $50.

Si le Canada est le berceau de 
l’organisation, les Etats-Unis ap­
paraissent sans conteste comme 
son principal vivier du point de 
vue du nombre d’adhérents 
comme du point de vue financier. 
Les responsables de Greenpeace- 
USA revendiquent en effet plus de 
560,000 membres dont une cin­
quantaine de permanents à plein 
temps. .Son budget annuel, af- 
firme-t-on de même source, tourne 
autour de $6 millions par an dont 
l'essentiel provient de contn- 
butions privées. Greenpeace a 
sept bureaux aux Etats-Unis: un 
bureau national à Washington et 
des bureaux régionaux à Boston. 
Jacksonville Beach. Chicago. Seat­
tle, San Francisco et Honolulu.

La Nouvelle-Zélarde. où Green­
peace compte 25,000 adhérents 
pour moins de trois millions d’ha­
bitants. est certainement le pays 
où l’organisation est la mieux im­
plantée. En France l’organisation 
ne compte qu'une dizaine de per­
manents, essentiellement anglo- 
saxons et allemands.
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Le Rainbow Warrior, coulé Ilya peu de temps dans le port de Nouvelle-Zélande, est photographié ici 
alors qu'il voguait au large de Vancouver, en 1983.

Une histoire feitiie 
en rebondissements

a La première action qui attira 
l’attention de ropinion publique 
sur Greenpeace fut l’expédition or­
ganisée en 1971 contre les essais 
nucléaires américains sur ^e 
d’Amchitka au large de l’Alaska. 
L’année suivante, première vic­
toire revendiquée par l’or- 
gaiüsation: les Américains aban­
donnent leur site d’Amchitka.

La seconde campagne d’en­
vergure vise déjà les sites nu­
cléaires français en Polynésie en­
tre 1971 et 1975. l..à aussi. Green 
peace revendique l’abandon par la 
France de ses e.ssais nucléaires 
atmosphériques

En 1975-1976. l’organisation 
poursuit son action tous azimuts 
contre la flotte baleinière so­
viétique dans le Pacifique. Pour la 
première fois, des canots pneu­
matiques s’interposent entre le 
harpon et la baleine. En 1976 éga­
lement démarre la campagne pour 
la sauvegarde des phoques

En 1978, action contre l’im­
mersion de déchets radioactifs

dans le golfe de Gascogne (Atlan­
tique entre France E.spagne). En 
décembre de la même année, cam­
pagne dans la Manche contre le 
cargo Pacific Fisher chargé de 
combustibles nucléaires irradiés en 
provenance du Japon pour l’usine 
de retraitement de la Mague 
(France) et Windscale (Grande 
Bretagne)

En 1979, opposition à la chasse 
baleinière islandaise. La commis­
sion baleinière internationale, où 
Greenpeace siège avec le statut 
d’observateur, interdit l'emploi de 
navires-usines dans toutes les 
mers sauf l'Antarctique.

En 1981, campagne pour la si­
gnature d’un traité intemationi 
d'interdiction totale des essais nu 
tléaires. Le voilier Véga retourne à 
Mururoa

En 1982, action contre 
la société américaine National 
Lead, qui veut déverser des dé 
chels de dioxide de titane au large 
de la côte est des Etats-Unis

Le Sirius se rend à Léningrad 
pour protester contre les essais

nucléaires soviétiques. Le bateau 
est expulsé après une escale do .36 
heures

En 1983, après 6 mois d'enquête, 
Greenpeace révèle l’affaire des 41 
fûts de dioxine de Seveso perdus 
en Eunipi*

Le Rainbow tà'amor se rend en 
.Siiiéne pour protester contre l’ob­
jection soviétique au moratoire 
sur la cha.sse baleinién.-

En 1984, Greenpeace «t admis 
comme membre de fUnion in 
temationale pour la conservation 
de la nature et des rcs,sourccs na­
turelles (UlCN) qui groupe des 
représentants gouvernementaux 
ou privés de 115 pays.

En 1985, le Rainbow Wamor 
inaugure .sa campagne du Pa- 
tifique en procédant, fin mai, à 
l'éxacuation de 2.5H civils de l’atoll 
de Rongelap (près de Rikmi), qui. 
selon les écologistes, serait encore 
contaminé par des particules ra­
dioactives. .36 ans après l’explosion 
de la bombe américaine Bravo sur 
l'atoll de Bikini

IDOCUMENTAIREI

Cuba
L’Eglise catholique sort de l’ombre
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a LA HAVANE (AFP) — Si 
Mgr Sergio Mendez Arceo, ancien 
évêque de Cuermavaca (Mexique), 
n'avait pa.s été là, les trois évêques 
cubains présents lors de la ren­
contre sur la dette extérieure la­
tino-américaine convoquée à Cuba 
par Fidel Castro, fin juillet, se­
raient passés inaperçus parmi les 
centaines d’invités.

par Rafael NOBOA

Mgr Méndez Arceo a. en effet, 
demandé aux trois évêques, placés 
au fond de la salle, de se lever. Ils 
ont été alors applaudis par l’as­
semblée. Mais ce que n’a pas dit 
l’évêque mexicain, c’est que la pré­
sence de ces religieux était un 
événement sans précédent, pour la 
première fois depuis la rupture 
entre l’Eglise et l’Etat cubain en 
1961. après l'affaire de la baie des 
Cochons, la nationalisation des 
écoles privées et l’expulsion des 
prêtres étrangers. l’Eglise cubaine 
prenait part à une cérémonie of­
ficielle.

Les hostilités avaient commencé 
en 1960 lors du rétablissement des 
relations diplomatiques entre Cu­
ba et l’URSS. L’archevêque de La 
Havane de l'époque. Mgr Enrique 
Pérez Scrantes, avait intimé l’or­
dre aux catholiques, dans une let­
tre pastorale, “de ne pas rfwpérer 
avec le communisme”

Vingt-cinq ans après, avec une 
Eglise réduite à l'ombre d’elle-mé- 
me. l’Elat semble prêt à adopter à 
son égard une attitude plus souple.

Changement d’attitude

Du million de Cubains pra­
tiquants que comptait le pays 
avant la rupture, il en reste 80,0()0, 
pour la plupart des personnes 
âgées. Le nombre des prêtres est 
passé de 723 en 1960 à 210 au­
jourd’hui et celui des religieuses de 
2.225 à 250. Il y a 40 séminaristes 
pour tout le pays.

L’un des évêques cubains as­
sistant à la réunion sur la dette, le 
directeur du secrétariat de l'é- 
pi.scopat. Mgr Carlos Manuel de 
(>sp^es, s'est montré optimiste à 
la suite du récent changement 
d’attitude des autontés face à l’E­
glise. Il a comparé la situation 
actuelle à “quelque chose qui mi­
tonne dans une cocotte-minute 
qu’il ne faut surtout pas ouvrir si 
l'on ne veut pas gâcher la cuis­
son”.

Au cours d’une interview avec 
l’envoyé spécial de l’AFP. Mgr 
Cespedes a évoqué diverses ru­
meurs sur ce qui se prépare pour 
modifier ces relations et qui de­
vrait être soumis au troisième 
congrès du Parti communiste cu­
bain, en février, notamment la 
“suspension de la condition d'a­

théisme” pour adhérer au parti
Selon Mgr Cespedes, petit-fils de 

l’un des héros de l'indépendance 
cubaine, une tendance au sein du 
PCC serait actuellement favorable 
à une “neutralité” de l’Etat en 
matière religieuse. Mais il ajoute 
immédiatement que “ce ne sera 
pas facile de faire admettre ce 
point de vue”.

L’évêque, que certains ca­
tholiques exilés à Miami traitent 
de “conciliateur”, a présenté deux 
arguments pouvant illustrer ce 
changement d’attitude officielle:

— une ’’révision générale des 
positions” de la part du gou­
vernement après la crise de 1980 à 
l'ambassade du Pérou et dans le 
port de Martel, qui se traduisit par 
une émigration massive de 120,000 
Cubains;

— les nouvelles tentatives de 
Fidel Castro de renforcer les liens 
de Cuba avec l’Amérique latine.

Le premier de ces deux facteurs 
a permis à l’Etat de constater “le 
maintien de la foi religieuse”. Les 
baptêmes sont, en effet, passés de 
7,000 en 1979 à 12.000 en 1984. La 
situation de l’Eglise cubaine influe 
sur le second facteur, étant donné 
l'importance des catholiques pro­
gressistes sur tout le continent 
latino-améncain

Autres rites

Pour ce qui est de la pratique 
religieuse du peuple cubain, une 
évidence s’impose, plus encore que 
la subsistance du catholicisme: 
c’est la vigueur des religions afro- 
cubaines, aussi bien dans la po­
pulation Manche que chez les 
Noirs

A Cuba susbistent toujours la 
"santeria” (semblable à la ma- 
cumba brésilienne), le “palo" (pro­

che du vaudou haïtien), le spi­
ritisme et. à La Havane et .Ma- 
tanzas. une société secrète mas­
culine, née au début du XIXe siè­
cle chez les esclaves venus de 
l’actuel Nigena et dont les fidèles 
utilisent encore des langues ver­
naculaires africaines.

Pour .Mgr Cespedes, la per­
sistance de ces rites s’explique par 
le fait qu’ils représentent “la forme 
la moins compromettante de par­
ticipation à une expérience re­
ligieuse”. Pour un “santeriste”. il 
n’y a pas de problème moral à se 
dire athée et à adhérer aux or­
ganisations communistes

“Si nous pouvions mener une 
action pastorale plus vaste, dit 
Mgr Cespedes. nombre de ces gens 
rallieraient la foi catholique.” Et 
d’ajouter que l’attitude de l’Eglise 
vis-à-vis de ces sectes a beaucoup 
évolué et qu’elle y voit désormais 
de nombreux germes de religiosité 
populaire.” Le Parti communiste, 
pour sa part, les considère comme 
des “aliénations anachroniques".

Mgr Cespedes. qui reconnaît que 
l’Eglise ne peut prêcher hors de ses 
temples et n’a pas accès aux mé­
dias. admet que l’hostilité contre 
les lieux de culte a disparu dans les 
années 70 et que la ségrégation 
contre les étudiants catholiques 
n’existe plus que dans les études 
de psychologie.

Fidel Castro, estime-t-on, pour 
rait convoquer un "sommet” avec 
la hiérarchie cathobque avant le 
voyage de celle-ci aux Etats-L- 
nis, le mois prochain, où elle pren 
dra part à la Conférence épis­
copale améneaine.

A la réunion sur la dette, étaient 
présents, outre Mgr Cespedes. le 
président de la Conférence épis­
copale cubaine. Mgr Adolfo Ro­
driguez. et l’archevêque de La Ha 
vane, Mgr Jaime Ortega

m
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La cathédrale de La Havatte.
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La drogue 
qui “gèle” 
les sports

■C
par 

Jaequma 
OUMAÊS

A intervalles réguliers, 
depuis cinq ans, la 
consommation de drogues 
dans le sport en général et 
le baseball professionnel 
en particulier, distrait l’o- 
pinion publique. Mais 
quand le président des Expos de Montréal, M. John 
McHale, déclare sans ambages au New York Times que 
son équipe a perdu le championnat, en 1982, par suite de 
loueurs aux prises avec la cocaïne, il ne s’agit plus d’un 
fait divers banal mais d’un scandale qui remet en 
question un “sport” continental devenu trop “parti” 
pour des mordus qui se saignent aux guichets du stade.

l.a toxicomanie serait en voie de résorption dans le 
baseball, dit-on. Mais comme cette perception provient 
du milieu lui-même qui a délibérément éludé le pro­
blème au mépris du public, le doute systématique 
persistera longtemps parmi des adeptes en nombre 
croissant qui postulent parfois que le .sport professionnel 
s’avère irrémédiablement “arrangé”. Si on leur a martelé 
les Expos alors qu’on savait pertinemment que l’équipe, 
par sa propre faute, était trop “gelée” pour livrer la 
marchandise, cela frisait la fausse représentation.

Imaginons les effets potentiels de la “coca” absorbée à 
répétition (épui.sement, paranoïa, comportement agres­
sif. psychose, dépression, etc.) et on aura une bonne idée 
des “images” d’un Tim Raines, par exemple, à propos 
d’une équipe plus mûre pour Le Portage que pour se 
donner en spectacle télévisé en tant que loques hu­
maines...

Rien ne prouve que les règles du jeu soient re­
devenues normales, désormais. Quotidiennement, la scè­
ne judiciaire américaine continue de faire état de 
condamnations sommaires de peloteurs: au moins 25 — 
la partie visible — depuis 1980. Des aveux multiples à la 
presse font croire que la cocaïne est aux joueurs de 
baseball ce que le joint est aux jeunes, entre l’enfance et 
l’adolescence. L’essayer c’est l’adopter eu égard à la loi 
implicite du milieu!

• • •
Si le baseball apparaît au pilon, au lendemain d'une 

petite grève aussi indigeste de .ses “millionnaires”, cela 
ne signifie en rien que les stupéfiants n’altèrent pas la 
qualité d’autres sports fort populaires. Les abus de 
cocaïne sévissent aussi bien dans le football, le bas­
ketball. les courses de chevaux, la boxe que dans notre 
sport national: le hockey. La Ligue nationale (LNH) a 
déjà suspendu des joueurs à ce chapitre et aucune 
équipe, pas même les Nordiques, malgré les dénégations 
officielles, n’est à l’abri de pareille déchéance.

Les ravages des stéroïdes anabolisants ont déjà, y 
compris au Canada, l’an dernier, porté atteinte à la 
crédibilité des athlètes olympiques. Il faut comprendre 
que l'escalade du rendement, le vedettariat à outrance 
véhiculé par les médias de même que l’accessibilité 
croissante des drogues même de luxe dans les endroits 
publics font des athlètes jeunes et richards des proies 
vulnérables pour ces paradis illusoires et éphémères.

Mais outre qu’un tel mode de vie vicie les règles les 
plus élémentaires de l’excellence sportive, cette consom­
mation de drogues sur une base régulière se traduit, à 
moyen terme, par des tares médico-sociales dont l’en­
semble du grand public doit acquitter la note. Voilà 
pourquoi, par delà toute référence aux droits à la vie 
privée, il y va de l’intérêt des athlètes eux-mêmes, du 
.sport et de son rayonnement chez les jeunes que les 
tests anti doping soient universellement introduits afin 
que l’inénarrable débandade des Expos, en 1982, ne 
vienne plus honteusement hanter les cochons de 
payants dans l’avenir.

lADUBI

IBLOC-NOTESI

Turner, Miller, 
et cetera

La popularité d’un parti politique à l'occasion d’une course 
à la chefferie n'est pas nécessairement garante de ses futurs 
succès électoraux. John Turner ronge probablement encore 
son frein d’avoir précipité ses troupes en campagne seu­
lement trois mois après sa conquête du pouvoir sous la foi de 
sondages favorables mais avec le handicap d’une unité 
partisane fissurée. L’annonce de la démission, mardi, du chef 
conservateur ontarien, M. Frank Miller, est un autre rappel 
amer de ces cuisants retours de flamme.

Puisqu’il était un homme de parti, sans aucun doute, ce 
cascadeur d’une “big blue machine” ontarienne encore hier 
pui.ssante et bien lubrifiée préfère aujourd’hui laisser le 
volant à un autre. Le geste s’imposait de toute façon, le choix 
même de M. Miller ayant été un désastreux accident de 
parcours. S’étant lancé en campagne avec la majorité par­
lementaire et un appui populaire de plus de 50 pour 100, il se 
retrouvait, le 2 mai, amputé de 20 sièges et minoritaire. 
Environ un mois plus tard, c’était l’humiliation de l’op­
position sous l’assaut conjugué des libéraux et des néo­
démocrates. Illustration saisissante de la fragilité du pouvoir, 
de ses pompes et de ses oeuvres. Fin de 42 ans de règne 
conservateur dans cette province.

Ne recueillant que 12 pour 100 de l’appui populaire, M. 
Miller, en se retirant, s’épargne de ce fait la déchéance d’un 
putsch, sa tête étant mise à prix au sein même de son parti. 
Sa mince majorité de 77 voix au congrès de février en faisait 
d’ailleurs une proie de choix pour des lendemains de paniers 
de crabes.

John Turner. Frank Miller. Deux “étoiles” au déclin 
funestement rapide. Deux leçons de stratégie politique pour 
les candidats et candidates actuels à la succession de René 
Lévesque comme pour leurs sympathisants resjjectifs.

Rogar BELLEFEUILLE

Point d’odeur, bonne odeur
Ce qui peuvent t'y être 

désagréables ces Français 
quand ils se mêlent de nous 
faire la leçon. Ainsi, le Mon­
de, le très sérieux Monde se 
plaint de ce que le Canada 
limite les importations de 
fromages français. Qu’il le 
dise, qu'il le déplore même, 
nul ne le conteste. Mais qu’il 
en fasse un crime de lèse- 
goût, qu’il entreprenne de 
faire le procès de nos pro­
pres fromages en les traitant 
de "vulgaire pâte aplatie", 
là, on lui dit "zut" et on 
ajoute "m... " "Oka"où ça ne 
sente pas assez...

Car il nous blâme, en som­
me d’éliminer les odeurs, 
d’aseptiser tout ce qui sent. 
Nos fromages ne sentent pas 
assez mauvais. On en éli-

par
Paul 

ILACHÂMCE

mine tout de la ferme, dit le 
gars du Monde, ce qui laisse 
les fins palais tout à fait 
indifférents. Les palais fran­
çais qu’on apprécie le mieux 
ne sont pas toujours ceux 
qu’on pense... Ben quoi, c’est 
pas tout le monde qui aime 
manger du fromage avec de 
la ferme dedans... Quant aux 
odeurs, il peut bien repasser. 
C'est p't’ètre aussi qu’on 
sent pas pareil...

Non, ce qu’il y a de plus 
méprisable chez ces Fran­

çais qui nous critiquent, 
c’est le mépris avec lequel ils 
parlent de tout ce qui ne 
vient pas d’eux. Parce qu’on 
n’importe pas assez de fro­
mage français, on se prive 
du meilleur fromage du 
monde. Hors de la France, 
point de fromage. Quand on 
achète leur parfum, on a du 
goût. Quand on ne mange 
pas leur fromage, on n 'a pas 
de goût. Mais qu’est-ce 
qu’on a donc à acheter leurs 
Renault ou leur Comtem- 
Matra? Comment un Fran­
çais peut-il se sentir assez de 
culot pour nous dire qu’on 
n’a pas de goût quand on ne 
partage pas les goûts des 
Français?

Moi, j’aime bien le fro­
mage français. Mais je ne

traite pas mon voisin d’ar­
riéré parce qu’il préfère du 
fromage qui ne sent pas né­
cessairement la ferme. Ci­
céron disait bien: “Point d’o­
deur, bonne odeur" et l’on 
n ’a jamais appris que je sa­
che qu’il avait des mouches 
dans le plafonnier. C’est 
comme cette manie de nous 
dire qu’on ne .sait pas man­
ger. Je connais des Français 
à qui je pourrais renvoyer le 
compliment... mais pas pour 
les mêmes raisons. Et, chez 
nous, les écureuils gam­
badent dans les arbres... pas 
dans les poêles à frire...

Qui a donc dit que la 
France comptait 50 millions 
de sujets, sans compter les 
.sujets de mécontente­
ments... et d’emmerde- 
ments...
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IL’OPINION DU LECTEUR I

Retombées “bar-actives” abjectes
Le secteur Bon-Pasteur est 

gravement touché par les re­
tombées ‘‘bar-actives’’ de la 
Grande-Allée à Québec.

L’épicentre des gens faisant la 
bombe à Québec étant situé sur 
la Grande-Allée, un nuage “bar- 
actif’ très lourd s’abat sur les 
environs immédiats aux petites 
heures du matin, presque tous 
les jours de la semaine. Le souf­
fle chaud de la vie nocturne em­
brase toutes les oreilles dans un 
rayon de plusieurs mètres.

On oublie souvent qu’un des 
effets .secondaires majeurs du 
“bombeur et de la bombeuse” est 
son automobile. Les trottoirs 
étant pleins de gens, il est facile 
de déduire que suite à leur “ex­
plosion" ceux-ci cherchent à re­

joindre leur véhicule. Là est le 
hic!

Le secteur servant de base ex­
périmentale de stationnement 
atmosphérique (i.e. à l’air libre), 
le nuage de particules “bar-ac- 
tives” se répand donc librement 
dans l’air, polluant tout sur son 
passage. Ces particules ayant été 
accélérées à plus de cent décibels 
toute une soirée, elles en dé­
gagent presque autant à la sor­
tie. Ce qui peut paraître “nor­
mal" Surtout que dehors cner, 
chanter, hurler semblent en dé­
fouler plusieurs, sans compter les 
stéréo “tape" que l’on met à la 
planche pour prolonger la soirée.

Le seul problème dans ce sec­
teur de “bar-activité”, c’est que 
c’est aussi un secteur résidentiel 
important où les gens consi­

dèrent “normal" de dormir tran­
quille. Ils trouvent par contre 
moins ’’normal’’ que les rues 
soient pleines d’autos sta­
tionnées sous des pancartes l’in­
terdisant, ou que les dix minutes 
en tout temps, veuillent dire l’é­
ternité.

Aussi on se pose des questions 
du genre pourquoi le sta­
tionnement de Communication- 
Québec sert-il de nuit? Où va 
l’argent? Le stationnement sou­
terrain est-il si plein la nuit qu’il 
faille endurer tout cela? Les 
commerçants ne pourraient-ils 
pas valider les billets de ces sta­

tionnements pour une ré­
duction? Cela se fait ailleurs, 
non?

Il y a d’autres secteurs de la 
ville où l’on n’a pas tenu compte 
du crépitement des compteurs 
Geiger mesurant la “bar-activi­
té” et cela devrait servir d’e­
xemple. Si l’on ne veut pas que la 
Grande-Allée subisse le même 
sort, il serait temps que ceux qui 
profitent de l’affluence de gens, 
fassent un effort.

Ce serait “normal” non?
Jaan Coulomb# 
Québec

Un géant sympathique

L’ultime esclavage
Le dimanche 11 août, David 

Suzuki présentait à 2lh “l’ultime 
esclavage” en repri.se Vingt mi­
nutes de ces images d’horreur 
ont été suffisantes pour me faire 
vomir. A travers ce reportage, 
David Suzuki dénonçait les souf­
frances qu’on inflige aux ani­
maux de laboratoire et aux ani­
maux d’élevage, au nom de la 
science.

Par exemple, des lapins, les 
quatre pattes attachées pour ne 
pas qu’iLs se grattent, à qui on 
met dans les yeux des gouttes de 
savon, de détergent, de produits 
en aérosol et j’en passe, afin de 
connaître l’effet qu’auront ces 
produits sur les humains; j’y ai 
vu des porcelets à qui on avait 
injecté une maladie quelconque, 
les pattes et ramèrc-train atro­
phiés se traînant si mi­
sérablement; j’y ai vu des poulets 
élevés à la clîaîne dans de si 
minuscules cases et à qui on 
avait limé le bec pour les em­
pêcher de s’attaquer les uns les 
autres; j’y ai vu une terrible ba­
taille de coqs digne de l’antiquité 
amusant des gens aussi stupides 
que sans scrupules et là. j’ai 
fermé la télévision ne pouvant 
supporter le reste.

Mais le mal était fait et depuis 
d’autres images d’horreur me

hantent l’esprit. En Thaïlande où 
l’on élève le chien pour la 
consommation humaine et à qui 
on casse les quatre pattes quel­
ques jours avant de le tuer, pour 
ne pas qu’il se sauve; au Mexique 
où l’on chasse l’iguane et à qui 
on lie les pattes et coud la gueule 
pour l’empêcher de ronger ses 
liens et qu’on garde ainsi plu­
sieurs jours avant l’abattage; les 
grenouilles à qui on arrache les 
cuisses alors qu’elles sont vi­
vantes pour satisfaire les gas­
tronomes bien nantis, et tout le 
reste que j’ignore, mais que j’i­
magine.

A la vue de toutes les horreurs 
que notre planète génère, je me 
dis que Dieu a bien failli dans sa 
tâche de Créateur. Ne me répète- 
t-on pas depuis ma tendre en­
fance qu’il est infiniment bon et 
infiniment aimable. Que s’est-il 
donc passé pour que l’homme et 
la femme, ses créatures, créés à 
son image et à sa ressemblance, 
donc qui devraient être in­
finiment bons et infiniment ai­
mables, démontrent autant de 
sadisme et un évident plaisir à 
martyriser nos amis les ani­
maux?

âniMtl 
Sainta^oy

Je me suis arrêté depuis quel­
que temps à réfléchir sur le 
“Mouvement Desjardins" Que 
l’on parle de la petite caisse po- 
pulaire de quartier ou de la 
Confédération Desjardins dans 
son ensemble, nous y retrouvons 
l’essence même de la créativité 
légendaire des Québécois.

Le caractère humain de ce 
géant est à mon avis la base de 
toutes les relations in­
terpersonnelles au Québec. C’est 
l’exemple type de l’entraide, de la 
coopération et du dynamisme 
que doivent copier l’ensemble 
des habitants du Québec.

A mon humble avis, M Ray­
mond Blais, le président de ce 
géant, m’apparaît comme un être 
extrêmement dévoué et sym­
pathique. Il reflète exactement la 
philosophie première du fon­
dateur, M. Alphonse Desjardins

La province de Québec doit 
être fière de compter sur cette 
institution et sur les gens qui la 
dirigent. En terminant, je fus 
extrêmement surpris de voir lors 
de ma dernière visite au com­
plexe de l’assurance-vie Des­
jardins que tous les employés et 
les dirigeants prenaient leur café 
tous ensemble dans le hall d’en­
trée. Les plus grandes instances 
syndicales du Québec devraient 
déléguer des représentants lors 
de ces manifestations de chaleur. 
Ils comprendraient très vite que 
le Quét^ peut progresser tout 
en conservant la chaleur hu­

maine des relations employeurs / 
employés.

Merci à M Alphonse Des­
jardins.

Richard Gaudraault 
Quûbac

L’honnêteté
Depuis quelques années, je ne 

sais pas ce qui se passe aux Fêtes 
populaires Desjardins à Lévis, 
mais on ment à la population en 
prétendant voir parader 40 chars 
allégoriques et une dizaine de 
corps de clairons dans leur tra­
ditionnel défilé de nuit.

C’est tout comme si le Car­
naval de Québec voulant attirer 
la masse, ferait une telle pu­
blicité. J’admets que lors des pre­
mières années, ce défilé semWait 
bel et bien composé du nombre 
de participants tel que publié 
dans les journaux, mais depuis 
lors, on trompe les gens et ceux- 
ci commencent à s’en rendre 
compte.

Faudrait pas charrier en ap­
pelant un camion éconoline d’u­
ne compagnie commerciale ou 
un camion de pompiers comme 
char allégorique. Le responsable 
devrait être honnête, le meilleur 
conseil qu’il pourrait prendre se­
rait de ne pas dévoiler le contenu 
de son défilé plutôt que de trom­
per la population

Jacquaa Coutur# 
Naufchâtal
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Financement à 8,8% dispon 
pour les voitures et grands picr 

GM suivants, de modèles 1984
1985 seulement:

Chevrolet Chevette et Pontiac Acadian 
Pontiac Fiero, Oldsmobile Firenza 
et Buick Skyhawk
Pontiac Firebird et Chevrolet Camaro 
Oldsmobile 98, Cadillac De Ville 
et Buick Electra (sauf familiales)
Grands pickups Chevrolet et GMC (livrables 
en modèles à 2 et à 4 roues motrices)
Pour les acheteurs admissibles, le financement est calculé en 
fonction de la somme totale à verser, et ce, durant toute la 
durée du contrat, jusqu’à concurrence de 48 mois.
Offre de durée limitée; prend fin le 25 septembre 1985
Pour être admissible, la livraison au détail doit être 
effectuée avant le 25 septembre 1985. Voyez votre 
concessionnaire participant pour tous les détails.

EXPO

CHEVROLET PONTIAC
BUICK

GMC EJ
CO*«PO»5f
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LaertsBsudMHeàlne
à La Maison-Blanche durcit le ton 
'et le New Jersey passe aux actes

Arrivés dans l'un de ces véhicules blindés, des militaires sud- 
africains ont bouclé, hier, les Issues de Dlepkdœf, prés de Jo­
hannesburg, pour procéder à une opération de ratissage dans cette 
cité noire.

f (D’après AP, NYTNS M AFP) - La crise 
sua-afrlcaine prend de phis en plus d’ampleur sur 
la scène poUtique intérieure américaine: d’une 
part, le gouvernement de FEtat du New Jersey 
annonce des sanctions économiques et d’autre 
part, la Malson-Blanche durcit le ton à Tégard de 
r Afrique du Sud.

Le gouverneur Thomas Dean a annoncé qu'il 
signera un projet de loi qui mettra fîn à des 
investissements de $2 milliards dans les ins­
titutions qui font affaires avec l’Afrique du Sud. 
En leur retirant une participation aux caisses de 
retraite des employés du New Jersey, cet Etat 
devient le sixième à prendre des mesures contre
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un pays qui encourage la ségrégation raciale. M. 
Dean, qui pose ce geste malgré l’opposition du 
gouvernement Reagan, songe aussi à un em­
bargo sur tous les produits sud-afncains.

De son cAté, la Maison-Blanche a durci le ton, 
hier, en renouvelant ses pressions sur Pretona. 
“Il est essentiel que le gouvernement sud-africain 
clarifie sur quoi le dialogue (avec la majorité 
noire) doit porter et prenne des mesures pour 
rétablir la confiance”, a déclaré le porte-parole de 
la Maison-Blanche, M. La^ Speakes, qui dé­
nonçait pour la première fois la “crise de confian­
ce” qui s’est ouverte après le discours du 15 août 
du président Pieter Botha excluant toute réforme 
concrète du régime d’apartheid.

La présidence américaine s’est ainsi efforcée de 
rétablir un certain équilibre, deux jours après 
avoir critiqué Mgr Desmond Tutu, l’évêque sud- 
afncain prix Nobel de la Paix, pour avoir refusé 
de se rendre à une réunion de responsables 
religieux, convoquée par le président Botha.

"Imposteur"

Les affirmations du prédicateur ultra-conser­
vateur Jerry Falwell, selon qui l’évéque anglican 
de Johannesburg n’est qu’un “imposteur” non 
représentatif de la communauté noire sud-afri­
caine ont, en effet, suscité des divisions au sein 
même des Américains les plus conservateurs.

Dans un débat avec le révérend Jesse Jackson,

candidat en 1954 è l’investiture du Parti dé­
mocrate pour les élections prfeidentielles amé- 
ncaines, le révérend Falwell a insisté sur le fait 
qu’il est contre l’apartheid mais qu’il croit que 
des sanctions économiques vont faire du tort aux 
Noirs sud-afncains au lieu de les aider è changer 
le gouvernement

Plus tôt, lors d'une allocution à la Harvard 
Divinity School, le révérend Jackson avait réagi 
avec colère aux propos du révérend Falwell 
“Celui qui préférerait Botha (Pieter) à Tutu, 
préférerait Bull Connor (ségrégationniste amé­
ricain) à Martin Luther King, Hitler aux Juifs, 
Hérode à Jésus, Pharaon à Moïse”, a affirmé M. 
Jackson.

Jerry Falwell assure en tout cas mys­
térieusement qu’il diffusera, demain, une in­
terview “explosive” de Nelson Mandela, le chef 
emprisonné du Congrès national africain (prin­
cipal mouvement d’opposition au régime d’a­
partheid), qui modifiera, affirme-t-il les per­
ceptions du public sur la situation en Afrique du 
Sud.

Nelson Mandela n’acceptera de négocier avec 
le gouvernement sud-africain sur l’avenir du pays 
que si les autorités s’engagent à démanteler 
l’apartheid et accordent le droit de vote à la 
majorité noire, déclarait, hier, lors d’une confé­
rence de presse, son épouse, Mme Winnie Man­
dela,

SONDAGE GALUJP
Un Canadien sur deux ne 
sait rien de i’apartheid

e Dans la semaine qui a suivi l’annonce 
par le ministre des Affaires extérieures Joe 
Clark de sanctions économiques contre 
l’Afrique du Sud, les enquêteurs de Gallup 
ont constaté que plus de la moitié de 
l’électorat canadien n’était pas au courant 
des politiques raciales de ce pays.

Parmi les personnes déjà informées, la 
plupart pensent que nous devrions main­
tenir nos relations avec l’Afrique du Sud 
tout en incitant le gouvernement à mettre 
fin à sa politique d’apartheid. Toutefois, 
peu de gens au courant de la situation 
croient que le Canada devrait mettre fin à 
ses relations avec ce pays.

La première question posée était la sui­
vante: “Avez-vous entendu ou lu quelque 
chose sur les politiques raciales exercées 
par le gouvernement de l’Afrique du Sud?

Les résultats suivants indiquent qu’un 
peu plus d’hommes que de femmes sont au 
courant de la situation.

Déjà informés 
Pas informés

National
48%
52

Hommes Femmes
53% 43%
47 57

Aux personnes déjà informées, la ques­
tion suivante était posée; “Selon vous, que 
devrait faire le Canada face à cette si­
tuation en Afrique du Sud? Parmi ces trois 
possibilités, quelle devrait être selon vous 
la meilleure que le Canada devrait en­
visager?
• Le Canada ne devTait pas intervenir
• Le Canada devrait maintenir ses re­

lations avec l’Afrique du Sud tout en l’in­

citant à abandonner sa politique d’a­
partheid.
• Le Canada devrait condamner la po­

litique d’apartheid de l’Afnque du Sud et 
mettre fin à toute relation avec ce pays.

A cette seconde question, plus de fem­
mes que d’hommes ont suggéré le maintien 
des relations avec l’Afrique du Sud

Canadiens
deia

informés Hommes Femmes
Ix* Canada ne de­
vrait pas intervenir 22% 22% 2.3%

Le Canada devrait 
maintenir ses rela­
tions avec l’Afrique 
du Sud tout en 
l’incitant à renon 
cer à sa politique
d'apartheid 53 50 57

Le Canada devrait 
condamner la poli­
tique d’apartheid de 
l'Afrique du Sud et 
mettre fin à toute 
relation avec ce
pays: 19 24 14

Ne savent pas: 5 4 6

Note; les chiffres étant arrondis, les pour­
centages peuvent ne pas totaliser 100.

Les résultats de ce sondage proviennent 
d’entrevues menées entre les 11 et 13 juillet 
au domicile de 1,050 personnes âgées de 18 
ans et plus. Un tel échantillonnage est 
précis à 4 pour 100 près, 19 fois sur 20.

É

plus qü’un mobilier
Invitation

Un vernissage original 
se tiendra

LE DIMANCHE 15
septembre, de 13 à 17 
heures. En effet, Yvon 
St-Gelais vous invite à 
la présentation de la 
prestigieuse collection 
Casavant. Venez 
admirer de véritables 
oeuvres d’ébénisterie.
Profitez de l’occasion 
pour admirer les 
nouveaux meubles 
1986.
Un léger goûter sera 
servi gratuitement. 
Aucune vente sur 
place.

Collection

CASAVANTde nadeau
Chacune des pieces, 
d une grande beauté, est 
remarquable oar l'equili- 
bre. ta Dureté et la so­
briété des lignes, conser­
vant les principales ca­
ractéristiques du style, 
soit lignes arrondies et 
souples pattes legere- 
ment galbées, rinceaux, 
accolades, festons oan- 
neaux chantournes et 
motifs graves
A cause de sa richesse et 
de sa grande résistance 
1 erabie a ete sélectionne 
pour assurer a l ameuble- 
menf durabilité et longévi­
té
La Collection Casavant 
es* la tine fleur d un mo­
bilier canadien d expres­
sion française

C est ainsi que les styles 
Régence et en particulier 
Louis XV demeurent inal­
térables quant a la source 
d origine, il est a remar­
quer cependant que 
l'indéniable saveur locale 
demeure l objecfit vital de 
la collection, qui a aisé­
ment reconstitué cette 
ambiance pour la satis­
faction de fous.

LES MEUBLES;

Service de dôcor.afior' 
et d'amônagemont

NOUS LIVRONS 
PARTOUT EN PROVINCE

1010, bout dès Capucins, Québec GU 3R8 - 525-4671
Corn Canardi^ro
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Mulroney promet d’autres sanctions contre Pretoria
♦ VANCOUVER 

(fC) — L» premier mi> 
nisde Bitaa Mulrmiey 
a coadamaé hier la po- 
sitkm du prèa^t de 
rAfrique du Sud. Peter 
Botha, sur rapertheid 
et annoiict que le Ca­
nada prendra des me­
sures plus sévères afio 
de démontrer son op* 
position au régime ra­
ciste de Pretoria.

M. Mulroney a dé­
claré aux journalistes 
qu’il avait été "frappé 
par la teneur, I’m- 
sensibilité” d’un récent 
discours de M. Botha 
sur la question. Il a dit 
s’attendre à ce que le 
Canada annonce de 
nouvelles dispositions 
dès cette semaine, 
mais n’a pas voulu 
donner davantage de 
précisions.

Le Canada a déjà 
fait savoir qu’il pren­
dra certaines sanctions 
commerciales contre 
l'Afrique du Sud et la 
semaine dernière le 
gouvernement ca­
nadien a rappelé tem­
porairement au pays 
son ambassadeur à 
Pretoria.

Les commentaires 
du premier ministre 
Muboney concernant 
M. Botha et l’Afrique 
du Sud, à l’issue d’une 
réunion du comité des 
priorités et de la pla­
nification. ont surpris 
les représentants des 
médias.

“J’ai été per­
sonnellement cons­
terné par la réacuon 
du président de TA- 
fnque du Sud dans son 
discours télédiffusé”, a 
déclaré M. Mulroney.

Le premier ministre 
a ajouté que le Canada 
s’est efforcé de faire 
valoir son point de vue 
auprès du Gou­
vernement sud-afri­
cain et que le Canada 
avait été parmi les pre­
miers pays à annoncer 
en juillet des res- 
tnctions à l’encontre 
de l’Afnque du Sud.

Province»

Les premiers mi­
nistres du Canada ont 
condamné, hier, les po­
litiques raciales de l’A- 
fnque du Sud, mais ils 
ont évité de se servir 
de leur conférence an­
nuelle. à St. John (Ter­
re-Neuve), comme fo­
rum pour lancer le 
boycottage des spi­
ritueux sud-africains 
dans tout le pays.

Au cours d’un dé­
jeuner de travail avant 
l’ouverture de cette 
conférence de deux 
jours, les premiers mi­
nistres ont décidé de 
laisser à chaque pro­
vince le soin de pren­
dre des mesures. Les 
vins et spiritueux sud- 
africains ont re­
présenté un peu moins 
qu’un million de dol­

lars, l’an dernier, dans 
le modeste commerce 
du Canada avec l’A- 
fnque du Sud.
L’I le-du-Pnnce-Edouard

i annoncé, hier, 
qu’elle se joindrait aux 
cinq provinces (On­
tario. .Manitoba, Nou­
veau-Brunswick, Qué­

bec et Nouvelle-Ecos­
se) et aux Territoires 
du Nord-Ouest, qui ont 
accepté le boycottage 
des vins sud-afncains.

La Colombie-Bn- 
tannique a décidé de 
laisser le choix aux 
consommateurs.

Le ministre des Af­

faires exténeures du 
Canada. M. Joe Clark, 
affirmait. mardi, 
qu’Ottawa était très 
désappointé à la suite

du discours du pré­
sident sud-afncain, la 
semaine dernière, mais 

A travers le pays, 
certains compagnies

ont décidé, sous la 
pression des syndicats 
de boycotter les pro­
duits sud-afncains. no­
tamment l’alimentation

Stellar.
LE CHOIX A PORTÉE DE LA MAIN.

Annulation 
de la grève 
des mineurs
f JOHANNESBURG (AFP) — Le syndicat 

national des mineurs noirs d’Afrique du Sud 
(NUM) a décidé d’annuler son ordre de grève 
lancé pour dimanche dans les mines d’or et de 
charbon du pays, a annoncé ce matin un porte- 
parole du syndicat

Après plus de cinq heures de discussions avec 
la chambre des mines, la direction du syndicat a 
accepté de présenter à ses membres une nouvelle 
offre des employeurs, et de remettre mercredi à 
la chambre la réponse des mineurs.

L’ordre de ^ève avait été lancé dans 18 mines 
d’or et 11 mines de charbon où le NUM est 
officiellement représenté, le syndicat n’acceptant 
pas les salaires et autres conditions de travail 
appliqués par les compagnies membres de la 
chambre, depuis le 1er juillet. La nouvelle offre 
de la chambre des mines porte non par sur les 
salaires, mais sur diverses conditions de travail, a 
indiqué le NUM.

Manuelle ou automatique, a 
.vous de choisir.

Si vous préférez conduire en 
souplesse, sans passer les vitesses, 
la Stellar vous oitre. en option, 
un lev ler de commande automa­
tique monte sur la console. La 
douceur de roulement vous sé­
duira: c'est «-rettet'' Stellar!

Si, par ailleurs, vous ères fas- 
cinelel par le plaisir de changer les 
V itesses. la Stellar est dotée en 
sérié d’une boite manuelle a cinq

rapports. Son jx-nt côte très 
sportif \ ous etonnera. i,a aussi, c'est 
-l'effet» Stellar!

Chaque Stellar repre'^ente une 
valeur exceptionnelle pour votre 
argent.

Par exemple, la Stellar est liv ree 
en série avec des pneus radiaux 
Michelin quatre saisons ceintuies 
d'acier, des desembueiirs aux 
\ irres latérales, le \ errouillage de 
securite des [xuneres arriéré, 
une mcxjuette mcx'lleuse et de­

bouches d'air chaud à raniere 
C’est la voiture aux nombreux 

extra ... sans extra dans le prix. 
\oila pourqucsi 
la Stellar

• fait de l'eflet»! Faites v ite l'essai 
d'une Stellar, a\ ec boite manuelle 

ou automatic|ue. chez v otre 
I oixessionnaiie 

1 h undai

La stellar brille par son LLXE et par son PfUN
H'vunofPi

Galerie de l’Auto 
de Québec Inc.
60. Dorchester sud 
Québec 648-1252

Pomerleau Sports Enr.
289, Témiscouata 
Rivière-du-Loup 862-9444

M. Lessard Ltée
49, boul. St-Joseph 
Québec 623-5471

Automobiles Prime Roberge 
(Canada) Inc.
6964, boul. Sainte-Anne 
L’Ange-Gardien 822-1475

Automobiles Charlevoix
24. boul. Notre-Dame 
Clermont, clé Charlevoix 
439-4611

Gaspésie Auto Inc.
Route 132. Bonaventure-Ouest 
Bonaventure 534-2191

Automobiles Simon
375, boul. Ste-Anne 
Pointe-au-Père 724-2231

Porlier Automobiles Inc.
100. Napoléon 
Sept-lles 962-1828

Automobiles Léviko Ltée 
144, rte Kennedy 
Lévis 833-7140 '

Luxoto Inr.
484. côte Joyeuse 
St-Raymond 1-800-463-3818

A VOTRE SERVICE
Énergie, voilà un mot à la mode de nos jours. Il faut admettre que d'aucun s'y prenne mieux que d'autres pour en tirer 
le maximum d'utilité. FLAMIDOR fait partie de cette race dite énergique. Ça (ait déjà plus de 30 ans que FLAMIDOR 
exerce son savoir-faire chez nous et ça continue! Spécialiste dans les systèmes de chauffage, les chauffe-eau, les 
thermo-pompes,. FLAMIDOR n'hesite pas à offrir un service de 24 heures sur 24 et cela 7 jours par semaine. 
FLAMIDOR s’est mérité le prix d'excellence attribué par le Club d'électricité de Montréal et Hydro-Québec. 
FLAMIDORf une force québécoise, qui vous invite a profiter des programmes de subventions pour la conversion de 
votre système de chauffage ou de votre chauffe-eau.

625, BOUL. PIERRE-BERTRAND, VANIER, QUÉBEC.
681-7211
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Un groupe inconnu revendique ie meurtre de Longowai
4 AMRITSAR 

(AFP) - Um or- 
ganintkm sikli ia- 
conniM, k Jamail 
Khaln, a rovmdiqik 
kkr à Amritsar (Etat

du Pendiab, nord da 
riode) raamadnat du 
dirigeant dkli modM 
Harêhand Siagk Los- 
fourni dont las fu­
nérailles natioaaks

ont au lau la mima 
jour dans aon vUaga 
natal du Pso^ak 

Dans un appel té­
léphonique au bureau 
d*Amritsar de l’agence

Press Trust of India grès (I)au pouvoir, as- 
(PTl), un interlocuteur sassiné mardi à Ja-
anonyme a également 
revendiqué k meurtre 
de D.O. Khullar. mem­
bre du Parti du Con-

landhaa (Pendjab).
L’organisation Jar- 

nail Knalsa. inconnue 
jusqu’ici des services

PAVILLON CANADA A EXPO-QUEBEC

%-,

Vz.-. /.•///>

Canad'â

Ms

de sécurité indiens, tire 
son nom du chef re­
ligieux fon­
damentaliste sikh Jar- 
nail Singh Bhin- 
dranwale. tué ktrs de 
l’attaque du Tempk 
d’or (TAmritsar k 7 
juin 1984 par l’armée 
indienne Son père, Jo- 
ginder Singh, chef de 
file des extrémistes de 
l’Akali DaL k principal 
parti sikh, était consi­
déré comme k prin­
cipal adversaire de M. 
Longowai au sein de 
ce parti, notent les ob­
servateurs.

Quelque 100,000 per­
sonnes ont assisté aux 
obsèques de M. Lon­

gowai dans son village 
natal du même nom, 
formant une pro­
cession de quatre ki­
lomètres alora que de 
sévères mesures de sé­
curité avaient été pri­
ses pour l’occasion, a 
indiqué PTl.

Le ministre de k Dé­
fense Narasimha Rao 
et k secrétaire d’Etat à 
l’Energie Arun Nehru 
représentaient k gou­
vernement et k pre­
mier ministre Rajiv 
Gandhi

Les deux jeunes 
Sikhs qui ont türé sur 
M. Longowai mardi 
dans k viUage de Shiv- 
pura (Pendjab) ont été

arrêtés im­
médiatement après
mais la police pense 
que deux autres per­
sonnes qui seraient 
également impliquées 
dans k meurtre ont 
réussi à s’enfuir. 
TmmioH

La tension était vive 
hier à Amritsar, à U 
suite de l’appel à une 
^ve de protestation 
^cée par l’Akali DaL 
k principal parti sikh 
dont M. Longowai di­
rigeait faik modérée, 
et k Parti du Congrès 
(1). Grévistes et non- 
giévistes se sont af­
frontés au moins une 
fois, selon la police qui

a reçu l’akk de Tannée 
et de groupes pa­
ramilitaires pour as­
surer Tordre dans tout 
l’Etat du Pendjab en 
cas de nécessité.

D’autre part, les 
principaux partis d’op­
position ont appelé 
hier k gouvernement 
indien à repousser les 
élections dans k Pend­
jab, initialement pré­
vues pour k 22 sep­
tembre, expliquant 
dans un communiqué 
commun que l’as­
sassinat de M. Lon­
gowai mettait en lu­
mière ’’l’inefficacité 
des mesures de sé­
curité” dans cet Etat

t:..

' 'i’ L’4

llh a 17h

14h et 16h

Samedi 24 août
Luc et Bottine (Agrinovej 
Spectacles pour enfants 
Bagnole et Baluchon 
Spectacles pour enfants
Spectacle donné par un echassier 

Animation continue: maquillage, clowns, robot... 
Dimanche 25 août 
Luc et Bottine (Agrinove) 
Spectacles pour enfants
Bagnole et Baluchon 
Spectacle pour enfants

16h et 19h Spectacle donné par un echassier 
Animation continue: maquillage, clowns, robot..

Une collaboration de ORC

13h a 17h

14h
du 21 août au 
2 septembre

La oérémonla da erémadon da la dépoullla da M. Longowai a’aat dérouUa, hiar, à Longaval, 
aoua la aunfalllanca d’un tort dIapoalW da aécurité.

Ruckelshaus mènera l’enquête 
d’Union Carbide à Institute

4 DANBURY, Connecticut (AP, AFP) — U 
compagnie Union Carbide a annoncé mardi 
qu’elk avait nommé M. William Ruckelshaus, 
ancien directeur de TAgnce de protection de 
Tenvironnement (EPAX pour diriger Tenquête de 
la firme sur k fuite de gaz survenue k 11 août è 
son usine ifinstitude, en Virginie occidentak.

La nomination survient quelques jours après 
que le président du conseil d’Union Carbide, M.
Warren Anderson, eut recommandé qu’un comi­
té du conseil d’administration de la compagnie 
entreprenne une enquête “indépendante" sur 
l’incident.

M. Ruckelshaus, qui a été directeur de TEPA de 
1970 à 1973 et de 1983 jusqu’à janvier dernier, 
sera le procureur de la commission d’enquête, a 
indiqué M Russell Train, président du comité de 
santé, de sécurité au travail et de protection de 
Tenvironnement d’Union Carbide.

Poursuhaa

Par ailleurs, 30 personnes ont engagé des 
poursuites judiciaires contre la multinationale, 
lui réclamant $92, millions à la suite de fuite.

Les poursuites, inscrites à Charleston et à New 
York, accusent Union Carbide de négligence 
dans l’entreposage des gaz, d’inefficacité dans ses 
mesures de sécurité et de retards pour avertir la 
population après la découverte de la fuite.

Plus de 100 personnes ont dû être hospitalisées 
après avoir respiré les vapeurs d’oxyde d’al- 
dicarbe et de chlorure de méthyle à Institute.

Certains des avocats qui ont inscrit ces pour­
suites représentent également les intérêts des 
victimes de l’accident du 3 décembre dernier à 
Bhopal, en Inde, où une fuite de gaz toxique à 
une autre usine d’Union Carbide avait fait plus 
de 2,000 morts.

de»'***

>:-f- .y ■

TOUT DOIT ETRE 
LIQUIDÉ À PRIX DE SACRIFICE

Lot de cuisinières, réfrigérateurs, laveuses, sécheuses, congélateurs, 
balayeuses, téléviseurs dans les marques réputées, telles que: General 
Electric, Kelvinator, KItchen-Ald, Admirai, Hitachi, etc. Ces appareils 
portent tous la garantie du manufacturier.
Aussi à prix dérisoires, plusieurs mobiliers de chambre, de salon, de 
cuisine, tables, lampes, quantité de matelas, sommiers-caisses, sofas- 
lits, etc.

Cette liquidation a lieu à la succursale du
144, St-Valller ouest, Québec

529-7180

\

Une Invitation à 
ne pas manquer!

iwiÀiihi.iirili
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Premièr» d’Agnes of Qod

Jane Fonda est la 
vedette de la soirée
g MONTREAL (PC) — La neuvième — et aussi 
la plus imposante depuis 1977 — édition du 
Festival des films du ntonde (FFM) s’ouvrait hier 
soir A la Place des Arts. Calque 200 longs 
métrages seront projetés d’ici la clôture, le 1er 
septembre. __________________

psr Piem ROBERGE

Quelques dizaines de grévistes d'Air Canada, 
arlwrant des pancartes, ont manifesté pa­
cifiquement lorsque les dignitaires sont des-

FESTIVAL 
DU FILM

lE quebfa:
cendus de leur limousine. Jane Fonda est arrivée 
en compagnie de Pierre Trudeau et de Serge 
Losique (président du FFM).

Quelque 1,300 artistes, politiciens et gens d'af­
faires assistaient à la première mondiale d’Agnes 
of God, une production de Columbia Pictures 
(filiale de Coca-Cola) tournée à Montréal et dont 
l’action se situe dans un couvent du Québec.

Dans son siège et sur l’écran de la salle 
Maisonneuve, la vedette de la soirée était Jane 
Fonda. Elle fut la plus photographiée, avant que 
ne débute la projection (en anglais, sous-titrée en 
français).

Sous la direction de Norman Jewison, elle joue 
dans ce film hors compétition la psychiatre d’une 
jeune nonne (Meg Tilly), qui n’a pas toute sa 
raison et dont l’enfant est retrouvé mort.

Agnes of God présente un Québec où la re­
ligion semble encore très présente, même à notre 
époque. A une occasion le public a rigolé: l’an­
nonceur de la radio anglaise de Radio-Canada a 
identifié le réseau dans les deux langues, ce qui 
n’est pas conforme à la réalité.

Avant le film, la “emcee” Suzanne Lévesque a 
présenté les jurés qui attribueront le grand prix 
des Amériques: l’un de 19 films en compétition 
est Le Matou, de Jean Beaudin, d’après le roman

Le spectacle de 
charité durera 
seulement un soir
g MONTREAL (d’a­
près PC) — Pour éviter 
de “diluer” son impact, 
les organisateurs d’un 
spectacle de charité en 
faveur des victimes de 
la famine en Afrique 
vont le tenir un seul 
soir au lieu de deux 
comme prévu.

Les producteurs Da­
niel l^france et Gil 
Courtemanche (res­
ponsables de la Fon­
dation Québec-Afri­
que) ont préféré tout 
concentrer le vendredi 
13 septembre, au Fo­
rum; certains artistes 
étaient aussi plus dis­
ponibles que la veille, 
le jeudi 12.

L’intégrale du spec­
tacle passera en différé 
à Radio-Québec, le sa­
medi 14, et en direct à 
la station CKOI-FM.
Les billets se vendent 
$16.50.

L’imitateur André- 
Philippe Gagnon,
Yvon Deschamps, Dia­
ne Tell, Claude Dubois,
Paul Piché, Michel Ri­
vard, Véronique Bé­
liveau, Pierre Ber­
trand, Martine Che­
vrier, Marie-Michèle 
Desrosiers, Louise Fo­
restier, Michel Le­
mieux. Louise Portai,
Marie-Claire et Ri­
chard Séguin, Nanette 
et le trio féminin Tou­
louse y seront.

Grèce à la recette du 
Forum, à un radiothon 
et un téléthon, la fon­
dation parle d’un ob­
jectif de $1 million 
dont le bénéfice sera 
acheminé aux Afri­
cains via Oxfam et Dé­
veloppement et Paix.

Hier, M. Cour­
temanche a précisé 
qu’on ne demandait 
plus de subside de l’or­
dre de $300,000 (ve­
nant de Québec) dont 
il avait été question en 
rapport avec l’Année 
internationale de la 
jeunesse.

Les fournisseurs 
font leur part, au pre­
mier chef les pro­
priétaires du Forum 
qui louent l’am- 
phithéAtre avec “une 
réduction unique".
Spectra Scène, qui rè­
gle le spectale lui-mé- 
me, paiera ses em­
ployés mais ne de­
mandera rien pour ses 
services.

d’Yves Beauchemin.
Présidé par l’Améncain (d’ongine tchèque) 

Ivan Passer, le jury est formé du Soviétique 
Nikolai Goubenko, de l’Espagnol Pedro Crespo, 
du Japonais Toshiro Mifune, du Français Jean- 
Charles Tacchela, du Suédois Bo Widerberg et de 
la Canadienne Louise Marleau.

Les oeuvres en compétition sont toutes pro­
jetées à la Place des Arts. La grande majorité 
sont cependant hors compétition, visibles dans 
les cinq salles du cinéma Parisien, rue Sainte- 
Catherine. et celle du Conservatoire d’art ci­
nématographique de l’université Concordia, dans 
l’ouest du centre-ville.

Serge Losique, patron du FFM, est aussi di­
recteur de ce conservatoire qui propose à lon­
gueur d’année des classiques du septième art.

A compter d’aujourd’hui et pour 11 journées 
effrénées, les cinéphiles auront le choix dans la 
myriade (502 représentations), entre 9h du matin 
et minuit.

A nouveau cette année, une section est consa­
crée au cinéma d’Amérique latine (20 films), une 
autre au cinéma hongrois (neuO, une section 
générale hors concours (52 films) et une très 
vaste pour la production canadienne. L’Office 
national du film propose 11 films, dont deux 
courts métrages en compétition (Sylvia et The 
Big Snit).

L«s relations publiques du FFM précisent que 
les ventes vont "à merveille”. Une vin^ine de 
films affichent déjà complet (au moins pour 
certaines représentations):

■ Insignificance, de Nicolas Roeg (GB), L’été 
prochain, de Nadine Trintignant (Fra), The To­
kyo Trial, de Masaki Kobayashi (Jap), Escalier C, 
de Tacchella (Fra), Le pouvoir du Mal, de Kr­
zysztof Zanussi (Fra), Segreti Segreti, de Giu­
seppe Bertolucci (Ita), Péril en la demeure, de 
Michel Deville (Fra), Visages de femmes, de 
Désiré Ecaré (Côte d’Iv), et Papa est en voyage 
d’affaires, d’Emir Kusturica (Youg).

Outre des vedettes dont la présence au festival 
est assurée (Michel Legrand, Marie-Christine 
Barrault), M. Losique espère celle de Charlotte 
Rampling, Mariel Hemingway, et Catherine De- 
neuve.

Un film attendu est Détective, avec Johnny 
Halliday. Jean-Luc Godard y renoue avec le 
genre policier d’A bout de souffle (1959).

De son côté. Claude Gagnon suscite l’intérêt 
avec Visage pâle. Tourné au Québec et en Ré­
publique dominicaine, son film montre un ancien 
hockeyeur en fuite dans la jungle avec une 
Indienne.

Le budget du FFM est évalué à $1.3 million; les 
subsides viennent d’Ottawa, Québec et la 
Communauté urbaine de Montréal

Spécialité:

MAILLOTS
(a la suite d une 
mastectomie)

• CoTietiôfes diplômées 
6e groneJe expéoerxfe

• Coütuiôfes poLf 
correctifs et répcjotions

% uvo'ion par poste oon 
toijt le O'

• 2 heuos de 
stotionnernent gratuit

SERVICE MEDICAL 
SUPPORTS ORTHOPEDIQUES

Prothèses Amoeno • Soft’n Satin • 
Tru Life

Un des salons les p>lus complets 
du genre au pays.

SALON

287, rue St’Joseph est
Ce DOIS avec la BiDiiOtheaue municipaie

522-1504 a

Bonjour Afrique
Le Secrétariat à la jeunesse 
vous invite à participer à la 
cueillette de tonds du Ser­
vice urgence international 
des YMCA organisée par 
leurs amuseurs de rue, le 
groupe La Patàie
Comment?
□ En achetant l autocol- 

lant qui sera en vente
vendredi le 23 août de 
7 h 30 d 9 h.

□ En postant vos dons a 
Bonjom Afrique
YMCA Québec 
835. Saint-Cyrille ouest 
Québec, Qc 
GIS 1T4

îvernern

L’êctrioe Jane Fonda et l'ex-premier ministre Pierre Trudeau ont assisté, hier soir à la Place des Arts, à la première' 
mondiale du film “Agnes ol God".,------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------ .J

Fou fou fou , 
lesTARIFOUS!
C*est tout chaud!
C’est tout nouveau!
Tarifons toute l’année.
Faut être fou pour 
pas en profiter!

CONDITIONS
Les tarifs indiques sont ceux d'un aller simple et sont en vigueur à l’achat d’un aller-retour. 
Les places sont limite-es; elles peuvent ne pas être disponibles sur certains vols, et certains 
jours. Les billets doivent être achetés dans les 1-4 jours suivant la réservation et au moins 
30 jours avant le départ Aucun remboursement ni changement. Séjour minimum ; jusqu'au 
premier dimanche après le départ. Séjour maximum: 30 jours. Les conditions pour les vols 
de la Floride peuvent varier. Les tarifs pour les destinations américaines sont sujets à 
l’approbation gouvernementale.
Pour en savoir plus long ou pour réserver, appelez votre agent de vovages ou Air Canada 
au 692-0770.
DRF718

DESTINATIONS
Départ de
Québec

TARIFS 
NOR.MAt'X 
Aller simple

TARIFOtS 
Aller simple* 

à partir de

RABAIS
FOLS

HALIFAX 178S 79S 99 S

TORONTO 1*4 5 S 59S 868

WINNIPEG 285S 99S 1868

CALGARY 410S 139S 2718

LOS ANGELES 581S 175S 4068

* Base sur le prix aller-retour.

AIR CANADA
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IRTS ET SPECTACLESI

Êiouvel horaire dès le 8 sepiembre

Radio-Canada mise canadien pour i’automne
4 “Radio^^anadâ est la chaîne de 
télévision canadienne qui fait la 
plus grande place aux produits ca* 
nadiens, puisque pour les in­
formateurs, les producteurs, les ci­
néastes, de 17h à 23h, c’est 85 pour 
100 de nos émissions qui sont pro­
duites icL”

par
Yves 

BERNIER

“C'est une première, c’est unique 
et on en est fier ”

Le nouveau directeur j;énéral de 
la télévision de Radio-Canada. M 
Robert Roy, n'a pas perdu du

temps, dès le début de la journée de 
présentation de la nouvelle grille 
d'automne, mardi, pour nous faire 
sentir que la société d'Etat donnait 
de nouvelles preuves cette saison 
de son utilité nationale.

D'ailleurs on se permet une autre 
“première”, puisque la saison 1985- 
86 débutera avec une semaine ca­
nadienne que l’on a appelé “7 jours 
à notre image”. Habituellement, la 
saison d'automne de la SRC 
commence dans la deuxième se­
maine de septembre, mais avec ces 
sept jours de programmation en­
tièrement canadienne, on se lance 
dès le dimanche 8 septembre.

“La télévision de l’heure” est le 
slogan de la nouvelle saison et 
M Roy la placée sous le signe du 
“renouveau”.

Effectivement, aux heures de 
grandes écoutes, si on inclut main­
tenant la période de 17 à 19h, la

grille horaire contient au moins 
huit nouveautés et plusieurs émis­
sions remaniées. Tout le monde 
attend bien sûr avec impatience en 
périodes hebdomdaires d’une heure 
le retour du Temps d’une Paix, 
mais il faudra patienter jusqu'en 
octobre à la fin de la saison ré­
gulière du baseball.

D’ici ce temps-là vous aurez trois 
nouveaux téléromans à vous met­
tre sous la dent, L’agent fait le 
bonheur, une comédie de situation 
qui se passe dans un poste de 
police, diffusée, le mardi à 19h30 
(exceptionnellement à 19h pour la 
première semaine spéciale), avec 
d’excellents comédiens tels Roger 
LeBel (le chef Alfred Lamothe), 
Raymond Cloutier, Marcel Le- 
Boeuf, Pauline Martin et André 
Montmorency (le maire Bourque).

A 20h30, ce même soir, deux 
télésénes d’une demi-heure par se­

maine, d’abord Un amour de quar­
tier, sans doute la révélation de la 
saison, une histoire fascinante et 
drôle à la fois avec des personnages 
absolument attachants autour d’O- 
livette Thibault. Jacques Godin et 
Guy L’Ecuyer. Après ces 13 épi- 
sodes.,Manon. 26 épisodes écrits 
par Guy Fournier et Francine Ruel 
qui situent leur action dans un 
CLSC.

Le mercredi, à 19h30. Pau], Marie 
et les enfants(6) une série pour 
toute la famille, où l’on retrouve 
une grosse famille de huit enfants 
vivant dans le quartier assez à 
l’aise de Notre-Dame-de-Grâce. 
Jean-Mane Lemieux devait tenir le 
rôle pnncipal du père, mais la ma­
ladie l’a obligé cette semaine à 
remetre sa démission

A noter
Pour la première fois depuis ses

débuts. R.-C. a décidé cette saison 
de présenter une très grosse émis­
sion pour toute la famille, à 17h, 
faisant passer Jacques Boulanger, 
de 12h30 à 17h, avec Le train àe S 
heurcE. unegrande variété où on 
retrouvera de tout, y compris Fran­
cine Grunaldi et François Reny.

Trois samedis soirs par mois, 
tout le monde connaît déjà le talk- 
show d’Yvon Deschamps, Samedi 
de rire, qui sera suivi l’autre samedi 
des meilleurs moments du dernier 
Festival juste pour nre 1985.

Des gros “shows”
En première partie des Beaux 

Dimanches, le service des variétés 
nous promet une saison éclatante. 
Qu’il suffise de mentionner des Su­
perstar comme Martine St-Clair, 
Lise Payette. Claude Dubois, les 
grands variétés de Jean-Pierre Fer- 
land,Tapis Rouge . une fois par

mois, Céline Dion dans son spec­
tacle du pnntemps dernier, un 
Charles Trenet et une émission 
spéciale avec Diane Dufresne, et le 
dernier spectacle de Jean Lapointe, 
“porte à rire”.

Le 13 octobre, un Grand échi­
quier de Jacques Chancel, que l’on 
voit habituellement à TVF(}99, se­
ra à Montréal avec le Québec 
comme grand invité spécial, un 
spectacle de 110 minutes.

Aux Dramatiques, mentionnons 
Dis-moi le si je dérange, avec Ju­
liette Huot seule en scène, Evan- 
géline Deusse avec Viola Léger, 
Cyrano de Bergerac et Mon père 
avait raison, pour marquer le lOOè- 
me anniversaire de naissance de 
Sacha Guitry avec Gérard Poirier.

En passant, les productions au­
diovisuelles d’auto-publicité de la 
nouvelle saison sont de petits 
chefs-d’œuvre.

Sotheby’s vend le 
rock aux enchères

4 LONDRES (AFP) — Une ves­
te de scène en peau de chevreuil du 
“King” Elvis Presley, une Mercedès 
blanche immaculée de John Len­
non, le premier enregistrement de 
Cliff Richard figurent pêle-mêle au 
nombre des souvenirs du rock’n’roll 
mises aux enchères le 29 août par 
Sotheby’s de Londr

Tout ce qui a touche de près ou 
de loin aux Beatles promet de se 
négocier à prix d'or, une Aston- 
Martin DB5 coupé de George Har­
rison, réplique d'un bolide de James 
Bond dans le film “Goldfinger”, sera 
mise en vente 12,000 livres, soit 
$16.800. une lettre manuscrite de 
Paul McCartney d’août 1970 où l'on 
peut lire: “A la question, les Beatles 
joueront-ils à nouveau ensemble, 
ma réponse est non” affichera, elle, 
â 000 livres.

Les amateurs se verront aussi

proposer des photographies de fa­
mille de John Lennon. Mais c’est la 
Mercedès 600 pullman de ce dernier, 
capitonnée de cuir noir et blanc, qui 
promet les enchères plus hautes, 
aux alentours de 150,000 livres 
($210.000).

Les amateurs moins tortunés 
pourront se rabattre sur un coupé 
deux portes Delahaye d’Elton John, 
construit à l'ongine pour le Ma­
haradjah de Mysore (12,000 livres).

Sotheby’s propose enfin, entre 
autres souvenirs des posters, dis­
ques d’or, deux guitares électriques 
que Jimmy Mendrix — une fois 
n’est pas coutume — n’avait pas 
pulvérisées à l'issue d'un concert, et 
de nombreux objets ayant ap­
partenus aux plus grands noms du 
rock, dont les Rolling Stones. Pink 
Floyd, Bill Haley et Buddy Holly.

/IIUOlJlin’HlII \ LA TELKVISION
30h; STATION-SOLEIL est tou
jours à Radio-Québec (câble 8. 
canal 15), mais au réseau CTV 
(câble, canal 12). c’est le début de 
la reprise de la série en trois 
parties, en trois heures ce soir de 
THE BLUE AND THE GRAY, 
avec Siacy Reach. Kathleen Bel- 
ler John Hammond et Gregory 
Peck. La guerre civile américaine 
sert de fil conducteur à cette 
oeuvre de fiction bien dirigée 
21h: COMME AU BON VIEUA 
TEMPS au réseau TVA (câble 2.

canal 4). Comédie, avec Goldie 
Hawn. Chevy Chase et Charles 
Grodin.

Changements au 
Télé-Magazine
20hOOX Oit OS 63 

^ CS ^ 
STATION-SOLEIL
inv MoTtmc Chevrier Jean 
t?ODitO*IIC Monique S mord 

\ vice oresiôen^e de lo eSN (hu 
et lo conference de notoD* 

sur lo decennie des femmes)

Ce soir
LE DOC ROCK 

GILLES LAPOINTE
Soirée Rock and Roll

I
i?-'

à bord du
M/V Louis Jolliet

de 20h()0 à 23h00 / Croisière incluse ' 14,.50$ 
Billets disponibles au kiosque du quai Chouinard
Ne manquez pas nos “5 à 7” à quai!

INFORMATIONS
9 692 1159

AUT’Il/ILI'rE
Le Théâtre 
blanc tourne

4 (MRC) — Un spectacle créé et 
réalisé par des jeunes comédiens et 
étudiants com^ens réunis par le 
Théâtre blanc. “Bédard pas Bédard, 
j’y vas!” se promène actuellement à 
travers la région.

Après des arrêts au camping de 
Saint-Gédéon ou à l’OTJ de Vallée- 
Jonction, le spectacle mis en scène 
par Johanne Bolduc s’arrête jeudi 
22 août sur les pelouses à l’An­
glicane, à Lévis, à 19h, samedi 24 au 
camping des érables à Saint-Joseph 
de Beauce à 14h, le même jour à 19h 
au club chasse et pêche de Framp- 
ton, le lendemain à 14h à la marina 
de Lac-Etchemin puis à 19h à la 
Coudée, à Saint-Martin.

Des escales sont aussi prévues le 
30 à Sainte-Germaine, le 1er sep­
tembre à Notre-Dame des Pins et à 
Saint-Joseph et le 31, à Courcelles.

Bertrand Alain, Isabelle Dionne, 
Daniel Danis et Hélène Poulin sont 
réunis dans cette production où 
Louise Fillion et Pierre Breitenstein 
signent la scénographie.

Mercer-Lebœuf-
McGale

(LT) — Trois musiciens dont les 
noms sont surtout associés à d'au­
tres formations sont réunis à Qué­
bec, cette semaine sous le nom The 
Buzz Band.

En effet, jusqu’à samedi soir, on 
peut entench’e au bar Ainsi soit-il le 
batteur Jerry Mercer, le chanteur et 
bassiste Brecn Lebœuf et le gui­
tariste John McGale.

Mercer est surtout connu pour sa 
participation au groupe April Wine 
mais a aussi joué avec d’autres 
artistes comme Lee .Aaron.

Lebœuf et McGale sont deux 
membres du groupe Offenbach de­
puis neuf et huit ans, après avoir 
tous deux acquis une longue ex­
périence de musicien et de chanteur 
en Ontario

Le trio s’est formé lors de la 
production par McGale, l'hiver der-

Lès comédiens de “Bédardpas Bédard, j’y vas!”.

mer, du microsillon de Jano Ber­
geron. Et les trois musiciens ont 
décidé de continuer â jouer en­
semble dans un style qui se situe, 
dit-on, plus près du blues que du 
rœk.

Médailles
Le Conseil canadien de la mu­

sique décernait dernièrement ses 
“médailles” à trois artistes qui ont 
contribué de façon marquante à la 
vie musicale du pays.

Il s’agit de Louise André, pro­
fesseur d’art vœal qui a consacré la 
plus grande partie de son existence 
à l’enseignement de cette discipline.

Elle donne d’ailleurs encore des 
cours à l’école de musique de l’u­
niversité LavaL

Louis (Juilico, le grand baryton 
montréalais principalement attaché 
au Metropolitan Opera de New 
York tout en poursuivant sa car­
rière internationale.

Peggie Sampson, gambiste et pé­
dagogue, dont l’apport au re­
nouveau d’intérêt à l’endroit de la 
musique ancienne au Canada est 
particulièrement significatif.

John Beckwith, compositeur de 
Toronto qui vient d’être nommé à la 
“chaire Chalmers de musique ca­
nadienne” à l’université de Toronto, 
a été proclamé “compositeur de

l’année” par le Conseil canadien de 
la musique. Par ailleurs, celui-ci a 
tenu à souligner la qualité du travail 
de création de Micheline Coulombe 
Saint-Marcoux, décédée en février.

L’Orchestre national des Jeunes 
du Canada, qui en est â ses 23 
années d’existence, a été désigne 
“ensemble de l’année”; tandis que le 
pianiste Jon Kimura Parker, grand 
lauréat du Concours international 
de Leeds, s’est vu distinguer au titre 
“d’interprète de l’année”.

Enfin le CCM a voulu attirer 
l’attention sur l’appui fmancier sou­
tenu de la compagnie Joseph E. 
Seagram et Fils en lui attribuant 
son “prix spécial”.

Préparez votre rentrée en musique.^
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Oomeatv D'lnUno ei VentUUelttà Qu^tee
Pour “Norma”, trois chanteurs 
feront leurs débuts en Amérique

Â
4 Trois duateors dont h car- 

ritK est principalement associée à 
ritaHe interpréteront les piindpaiu 
rMos de “NMina” de BeOliii. que 
présentera rOpéra de Québec les 24, 
^ 2t et 31 octobre au Grand Théâ* 
tre. ___________________

fiarMarcSAMSON

Aurea Gomez, soprano, chantera 
le rôle titre, auprès du mezzo Lu- 
ciana O’Intino et du ténor Giuseppe 
Vendittelli. Tous trois feront en cet­
te occasion leurs débuts au théâtre 
lyrique en Amérique.

La basse montréalaise Pierre 
Charbonneau incarnera Oroveso (le 
père de Norma), alors que les Qué­
bécois Sonia Racine, mezzo (ga­

gnante du prix Raoul-Jobin au prin­
temps) et Michel Laflanune, ténor, 
compléteront la distribution en CIo- 
thilite et Flavius.

Guy Bélanger assurera la di­
rection musicaJe; Antonello Madau 
Diaz. attaché â La Scala de Milan, 
signera la mise en scène dans les 
décors et éclairages que Phillip Sil­
ver a conçus originalement pour le 
Calgary Opera.

S’ils en sont à leur première ap­
parition à la scène de ce côté-ci de 
l’Atlantique, il n’en faudrait pas 
croire pour autant que Mmes Go­
mez et D’Intino et M. Vendittelli 
débutent dans la carrière.

Née à Rio de Janeiro, Aurea Go­
mez a remporté un important 
concours de chant en Italie, pour se

voir ensuite confier les grands rôles 
du répertoire (notamment Aida, 
Amelia dans “Un Ballo in Mas- 
chera’’, Abigaille dans “Nabucco”, 
Leonora de “Il Trovatore”, Lady 
Macbeth, Manon Lescaut) dans plu­
sieurs importantes maisons d’o^ra 
de ce pays.

Quant au personnage de Norma, 
l’un des plus exigeants de tout le 
répertoire de soprano, elle l’a déjà 
interprété au Deutsche Oper de Ber- 
lin-OuesL

D’origine italienne comme son 
nom l'indique, Giuseppe Vendittelli 
n’en est pas moins né à Montréal 
où il a d’ailleurs commencé ses 
études de chant. Sa carrière s’a­
morça toutefois en Italie, où il se 
rendit se perfectionner, et ses rôles

Arts d’interprétation: 34 organismes 
de ia région se partagent $791,400

4 (MRC)—Les 34 organismes de la région de 
(^ébM (93) qui relèvent du Conseil régional de 
la culture se partagent cette année $791,400 dans 
le cadre du programme de soutien aux or- 
gantsmes en arts d’interprétation.

Onze groupes de théâtre se partagent ainsi 
$302,8(X) soit La Bordée qui reçoit $79,000, les 
Productions pour enfants de Québec $51,000, 
l’Aubergine de la Macédoine $38,500, le Théâtre 
Repère $35,800, le Théâtre de la Commune 
$20,000. le Théâtre du Vieux-Québec $18,500. les

Cabotins de Thetford-Mines $17,000, le Sans 
Détour de Québec $13,000, les Confettis $10,000, 
les Folles Alliées $10,000 et le Théâtre Blanc 
$10,000.

En musique on répartit les $126,708 entre le 
Domaine Forget $46,000, l’Association de mu­
sique actuelle $15,000, Anonymus $14,160, les 
Amis de l’orgue $9,461, le Camp musical Accord 
parfait $9,000, les Violons du Roy $6,927, l’Ecole 
de musique de Charlevoix $6,800, le Camp mu­
sical de Québec $5,500, les Rhapsodes $5,500,

Aventure théâtrale à St-Nil
4 (MRC) — Même offlciellement rayé de la 

carte, le village de Saint-Nil survit Pour en avoir 
la preuve, une aventure théâtrale est proposée 
vendredi et samedi, les 23 et 24 août 

“Destination Saint-Nil” est une aventure théâ­
trale et humaine menée par un groupe ex­
périmental de théâtre environnemental réuni par 
Jacinthe Harvey, avec Andrée Desjardins. Emile,

Les jeunes et 
“Les Justes

4 (MRC) — Le 
Théâtre des mauvaises 
herbes, troupe de jeu­
nes amateurs issus du 
petit séminaire de 
(Québec et fondée il y a 
trois ans, propose trois 
représentations de la 
pièce d’Albert Camus 
“Les justes”, au théâ­
tre du séminaire de 
(^ébec jeudi, vendredi 
et samedi 22, 23 et 24 
août

Sujet toujours d’ac­
tualité mais se référant 
à des événements sur­
venus au début du siè­
cle en Russie, la pièce 
de Camus tourne auto­
ur d’un groupe de ter­
roristes qui organisent 
un attentat contre le 
grand duc Serge, à 
Moscou. Histoire d’i­
déalisme et d’amour, 
l’oeuvre arrive, dans 
l’aventure des Mau­
vaises herbes, après 
“Cyrano”. “Char­
bonneau et le chef’ et 
“L’homme éléphant”... 
ce qui prouve que l’on 
fait encore confiance 
au public, chez les jeu­
nes qui se mesurent à 
de tels monuments.

Etudiants en phar­
macie, microbiologie, 
sciences politiques ou 
droit, les membres de

Des folles 
mécontentes

4 (MRC) — Dans 
un communiqué dif­
fusé au début d’août, 
les Folles Alliées se dis­
socient complètement 
de la production de 
leur texte “Enfin du­
chesses” présentée 
dans un théâtre d’été.

D’abord flattée de 
voir une équipe miser 
sur leurs duchesses 
pour la saison estivale, 
les membres de la 
troupe des Folles Al­
liées se sont rendues 
au chalet du Mont 6e- 
lu, au théâtre du Vi- 
rovent au Lac-Saint- 
Jean, voir la pro­
duction que l’on an­
nonce encore “de et 
avec les Folles Al­
liées”. Et elles ont reçu 
un choc qui les a 
conduit à émettre, 
après discussions avec 
l’équipe du Virovent, 
le communiqué où el­
les se dissocient en­
tièrement de l’en­
treprise. On y a to­
talement dénaturé, di­
sent-elles, le contenu 
de leur texte.

l'équipe ont. selon leur 
communiqué. “opté 
pour la sécurité” mais 
gardent "toujours en 
tête le seul monde qui 
les fait encore rêver, le 
théâtre”.

Robert Vandewinkel 
signe la mise en scène 
de cette production où 
l’on retrouvera Marie- 
Josée Caron, Denis 
Soulières, Pascal Ro­
chette, Alain Richard, 
Karl-Patrice Dupuis, 
Elaine Normandeau et 
Louis de Varenne. Les 
billets sont en vente à 
$2 et $3 jeudi et à $3 et 
$4 vendredi et samedi.

Brigit Micho et Sylvain Miousse, avec Bern et 
Emile à la réalisation scénographique, Stanislas 
Deville, Jean-Pierre Gauthier et Gaétan Picard à 
la vidéo.

Le groupe de la Séance qui organise cette 
manifestation à partir de Matane propose l’a­
venture au départ des autobus qui conduiront les 
spectateurs sur les lieux. Les rendez-vous sont 
donc au 135 Bergeron à Matane (Autobus Emi- 
lien Côté), au centre d’art le Barachois et à 
l’église de Saint-René de Matane, à des heures 
qui ne sont révélées qu’à l’achat des billets au 
Barachois.

Le nombre de places se limite à 70, on doit 
réserver et la cotisation de $8 (ou $6 pour les 
membres) donne droit au transport, au spectacle 
et... à l’huile à mouches. Plus d’informations sont 
disponibles en communiquant avec Jacinthe Har­
vey. au (418) 562-1939.
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comprennent maintenant un im­
posant nombre d’opéras de Verdi et 
de Puccini, de même que ceux de 
Ponchielli, Bizet. Leoncavallo et 
Bellini de qui il a déjà incarné le 
PoUione â Caracas au Venezuela.

Luciana D’Intino compte, elle 
aussi, l’opéra de Bellini dans son 
répertoire et Adalgisa, la rivale de 
Norma pour l’amour du proconsul 
romain, figure parmi ses rôles de 
prédilection, auprès de Rosina dans 
“Le barbier de Avilie” et d’Azucena 
de “Trovatore”.

Comme lors des représentations 
de “Madama Butterfly", “Norma” 
sera chanté dans l’italien original 
avec “surtitres” français.

Obscure $3,500, l’Association des parents des 
petits musiciens de Saint-Noél (Thetford) $3,115 
et le camp musical Grande Coudée à Saint- 
Martin $2,245.

En danse, Dansepartout reçoit $67,000, l’En­
trechat $9,000 et le Domaine Forget $6,000 tandis 
que la coop Obscure touche $10,000 pour ac­
tivités multidisciplinaires.

1.6 communiqué du ministère fait encore état 
de $33,325 alloués à “divers autres projets en arts 
d’interprétation”.

Dlttualon

Les organismes de diffusion se partagent 
$236,567 de la manière suivante; la corporation 
de la salle Albert-Rousseau à Québec reçoit 
$83,367; l’Institut canadien de Québec $65,613; la 
salle André-Gagnon à La Pocatière $39,100; le 
Centre d’art de Lévis $19,298; le service de 
récréation de la ville de Saint-Georges de Beauce 
$13,768; le comité de spectacle de Sainte-Marie 
$10,421; la corporation du Vieux Moulin Marcoux 
à Cap-Rouge $5,000; Culturellement vôtre d’In- 
vemess $5,000 et la ville de Thetford-Mines 
$5,000.

r 1
La soprano Aurea Gomez chantera le rôle titre de "Norma" à l'Opéra 
de Québec.

EN VEDETTE
CAFE-THÉÂTRE

Août 22. 23. 
24, 27, 28

Août 22 
20h30 
Août 23 
201130

Suite Calilornienne de Neil Simon 
du mardi au samedi 
(nlormalion 681-4679 ou 681*0088 
Billets 12.50$ el 13.60 S

AGORA
Magic Slim

Spectacle de Paul PicTio et 
Michel Rivard

Août 25 
20h30

Soiree de danse - Swing ■

CHAPITEAU
Août 22 au 25 Salon nautiguc
Midi a 20h
Tous les |Ours Midi-musigue au petit amphilheâire del 
11645 a 14h '

LeVicuxFbrt 

de Québec

692-0100

Tous les jours eipositions a i Edifice le Havre 
tables a P'Que-nique la balade Roffimans 
Tout est gratuit sauf indication contraire 
Stafionnemeni gratuit le soif et les tms de ser^’aines

Canada
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aUÊMA
La riassiflcdlion des films 
est établie par l'office des 
communications sociales 
Voici le barème d'apprécia 
tion des films qu; sont pré 
sentement projetés sur les 
écrans dans les cinémas de 
(Juébec et de la Rive Sud.

lau. chiffres référent a la 
valeur artistique de Ioeuvre 
• I; chef d'oeuvre, (2) remar 
quable (3) très bon (4) 
i«in moyen, (6) médio­
cre (7; minable

Les appréciations des films j
ont étaolies sur les coptes

présentées dans ta province ! 
<le (^jér»'C I

MfTLS.

(Quelques précisions sur la . 
nouvelle mise en applies ' 
tion. des dispositions de la 
lx>t sur le cinéma, relauve ' 
au classement des films, la 
catégorie “14 ans" devient j 
indicative. Ce qui veut dire ; 
que l'Ltat remet aux pa- ; 
rents la responsabilité de j 
décider si oui ou non le 
spectacle peut convenir à | 
leur enfant ;
les dirigeants des pnneipa- j 
les salles de cinéma de yiié- , 
liée nous ont dit admettre ; 
les spectateurs de moins de , 
14 ans. présumant de l’ac- i 
cord des parents. '
.Soubgnons egalement que le , 
"G" signifie général et rem- | 
place le “tous". '

LA BOm A FILMS <IM4. | 
3e avenue, l.imoilou. 524- ! 
3144) l.'hLstoire sans fin (J). ! 
Ih tn ( I Greystoke, la lé- 1 

gende de Tarran (3). 2lh30 j 
11 ,Adm $3 2,î $2 âge d'or I 
• t moins de 14 ans. pour | 
haque film

CANADIEN (Place Laurier, 
«6-9922) Year of the Dra­
gon (• ) lHh30. 21h 14 ans 
Adm 55. $4 50. 14-17 ans. 
moins de 14 ans $2.50; lais- 
ser-passer non valide.
CANARDIÈRE (Galeries Ca- 
nardière. 661-8575). Back to 
the future (3) Version ongi- 
nale anglaise. I9h. 21 h 15. G. 
Adm $5,50 $4 75 14-17 ans; 
$2.50 moins de 14 ans. $2 75 
jge d'or pour chaque film

CARTIfR (1019 rue Cartier, 
25-9340) De Mao 5 Morart 

(3) 19h G Pans, Texas (2) 
21'- G Adm $3.25 $2
moins de 14 ans et âge d'or 
Pour chaque film.

GA1.ERILS DE LA CAPITA­
LE (5401 des Galeries. 628- i 
2455) Salle I: La fille de | 
Trieste (5 \ I9h20. 21h20. 14 j 
tns. Salle 2; Indiana Jones 
et temple iTiaudit (3) Ihn.iO 
20h45 14 ans. Salle 3: Wit­
ness (4) en français 18ti45. 
21 h 14 ans Salle 4' Les 
morfalous (6 ) 19hl5 21hl5. 
14 ans. Adm. $5, $4 50 14 17 
ms. $2 .50 moins de 14 ans. 
Pour chaque salle.

MIDI-MINLTT (252 rue 
laint-Joseph esL 522-2828) 
Je veux tout (-) I3h35. 
16hl5. 18h55. 21h40 les 
Goulous (•) I4h.50. I7h30, 
20hl0(-) 18 ans .Adm $4.50

ODEON (coin du Pont et ! 
boul. Charest, 529-9745)1 
Dauphin: Carmen (2) I4h ' 

20h Frontenac I: Académie 
de police 2-Au boulot (6 i 
),1.3hl5. 15hl5. 17hl5. 19hl5. j 
21 h. Frontenac 2: Dangeu 
reusement vOtre (5) 13h45, 
I6h20 19h. 21h30 14 ans
Adm $5 50. $4 75 14-17 ans, 
$2 75 âge d'or, $2 50 moins 
de 14 ans pour chaque salle

PARIS (Place d Youville. 
694-0891). Salle I: Mask (4 ) 
I2h45 16h50, 2lhn5 Série 
noire pour une nuit blanche 
(4 ) I4h45 18h55. 14 ans
Salle 2: Deux cent nulle dol- J

lara en cavale (•) I2h45. 
I6h05. I9h30 Starfighter (4) 
I4hl5. I7h40. 2lhl5 G Salle 
3: Le fUc de Beverley HilTs 
(4) I4h.l6h20. I8h45. 2lhl0 
G. Ce film est précédé d'un 
court sujet â 13h30. ISh55, 
I8h20. 20h45 Adm $5.. $3 
âge d'or pour chaque salle

PLACE QLEBEC ($25-4524). 
Salle I: Cocoon (4) I9h. 
21hl5 Salle 2: Summer ren­
tal (• ) I9h30 2lhlS. G 
Adm $5 $4 50 14-17 ans
pour chaque salle.

SAINTE-FOY (Place Sainte- 
Foy. 6564)592) Salie I: My 
science project (-) 13h. 
Mh40. I6h25 18h05, 19h45 
2lh2S G Salle 2: Bird) (3) 
v.of I2h30. I4h35. I6h40. 
I8h50. 2lh 14 ans Salle 3; 
Les amours d'une campa­
gnarde (•) Plaisirs mûmes (• 
) dés 12h4.5, |s ans Adm 
$5. $4 50 14 17 ans. $2 50 
moins de 14 ans Pour cha 
que salle

SAIN'T-ROML Al Ü (839- 
6553) E T.(2) I9h30 les 
dents de la mer no 3(-). 
21h.30. G Adm $4.50. $3. 
étud 14 â 20 ans. 51 50 âge 
d or

CIN'E-PARCS . L'ouverture 
des ciné-parcs se fait à I9h 
et la projection à la brunan- 
le L'admi.ssion est de $5.. 
gratuit pour les enfants 
BEALPORT (667-5362) 
Ecran I: Académie de police 
2 (6) Bonjour les vacances 
(-) 14 ans Ecran 2: Ama­
deus (2 ) v.o.f. La fille en 
rouge (5). Ecran 3: Les roLs 
du gag (■) G Les spécialis­
tes (4) G DE LA COLLINE 
f83l-0779). Ecran I: lye flic 
de Beverly Hills f4) Footloo­
se (4).v.o.f. Cl Ecran 2: 
Gremlins (4) Académie de 
police -no I (6) 14 ans

NE D’OR, 309 rue de la 
Couronne Jeu au sam 
20h30 Le duo Amitié.

LA TABU Dt ROY. Cen­
tre d'achat Innovation, che­
min Sainie-Foy. Jeu au 
sam 19h30 Marc Adams, 
claviériste-chanteur

CHARlfVOIX
MANOIR RICHELIEL',
Pointe-au-Pic Jeu au lun 
21h. Au bar Foyer Charlot­
te accordéoniste-animateur 
et NIck Romano, pianiste. 
A U discothèque le Charle­
voix: Animation avec Marc 
Larouche. Tous les soirs 
21h Entrée libre A la salle 
â manger le Saint-Laurent : 
l'orchestre Sergio, Roque. 
Nelson, musique d'ambiance 
du mar au 22h30

M/V LOL'IS-JOLLIET. Ce
soir croisière animée avec 
Le Doc Rock Gilles Lapoin­
te Départ du Quai Chuui- 
nard à 20h Vendredi, et 
samedi croisière animée 
avec Claude Landré Billet. 
514 50. Rés. nécessaire. 692- 
1159.

BARS
LE JAZZE. 9 rue Saini-Pier 
re. Place Royale Tous les 
jours du dim au mer 22h 
blues avec Big .Moose Wal­
ker., ainsi que tous les jours 
au 5 a 7. Jeu. au sang 22h 
Jaz^ avec Jean .Archambault
BAR LA CHAPELLE, Hôtel 
( larendon. 57 rue Sainte 
Anne. Jeu. â dim . 22h Ma­
rie-Thérèse Fortin chante 
Bartwra avec Yves Léveiliée. 
pianiste Entrée libre

NORMANDIN. Charles 
bourg. 4960. 3e avenue 
ouest Jeu au sam 22h et le 
dim. 21h3n Bob et Eit

NORMANDIN. Beauport. 
875 avenue Royale Jeu. au 
sam 22h. Le trio Pèle mêle.

NORMANDIN, Val-Bélair 
1037 Ixiul Pie XI. Jeu au 
-vam 22h Karol le mu-sicien.

NORMANDIN. Chamy. 201.. 
9e avenue Jeu au sam. 22h 
Le duo Dune.(Plexus)

NORMANDIN, Lauzon. 603 
Rte Trans Canadienne Jeu 
au sam 22h Pierre Duponl 
clav lérisle-chanteur

CABARETS
CABARET VXNXS. 157 che­
min Sainte-Fo) leu. au dim. 
23h Solange Gilbert et Al­
len.

RESTAURANTS
BRASSERIE LA COLRON-

Le Vieux-Port

de Québec

Tous les jours lOh à 22h, le 
Centre d'information est ou­
vert à Tédifice du Havre et 
des guides sont disponibles 
Tous les dim de I3h30 à 
17h- Amuseries et pique-ni­
ques avec baladins, saltim­
banques. etc. près du bassin 
Louise.
Balades Rothmans tous les 
jours de llh â 20h.
Le port de Québec est éga 
lement ouvert du mar au 
dim. llh â t8h

PARC HISTORIQl’E NA­
TIONAL LE PORT DE 
QLEBEC AU UXe SIÈCLE. 
100 rue Saint-André, mar 
au dim. llh â 18h Ce parc 
illustre l'importance du rôle 
commercial joué par le port 
de Québec au XlXe siècle 
Thèmes, le commerce du 
bois et la construction na­
vale. Possibilité de guides- 
interprétes.
Exposition permanente ré­
partie sur quatre étages. 
Causerie “Québec d'bier â 
aujourd'hui' est présentée 
régulièrement
Diaporama “La chasse-gale- 
ne" Aussi vidéos et films 
pouvant être visionnés sur 
demande Au temps des ba­
teaux de bois, A pied, â biUe 
ou... à l'eau. Le Jean Ri­
chard et L'aventure de la 
voile. Pour les groupes -.eu 
lement 648-3300 Se termini 
le 25 août 
Jeudi;
llh45 â 13hl5; Au Petit 
Agora. Les midi-musique; 
Los Palominos.
I2h à 20h Quai Renaud 
Deuxième salon Nautique 
2nh30 Festival de blues 
Magic Shm.

nette Garant, Katerine 
Mousseau et Charles Vin- 
son Mar au ven. 20h30. 
sam I9h et 22h. Relâche 
dim. lun Se termine le 31 
août. Billets $13. du mardi 
au ven. $15. sam.

THEATRE DU BOIS DE
CüULONGE. Parc du Bois 
de Coulonge. Sillery Grande 
lente de 576 places Réserv a- 
Cions et infonnatluns (418) 
681 0088 et 681-4679 Dix 
petits nègres d'Agatha 
Christie Avec Gilles Pelle­
tier. Angèle Coutu. Denis 
Bernard. Simon Fortin. Jac- 
ques-Henn Gagnon. Pierret­
te Robitaille. Frank Fontai­
ne. Marie-Gmette Guay et 
Jean Turgeon Représenta­
tions â 20h du mardi au 
vendredi et â 19h et 22h le 
samedi Billets â $11.50 et 
$13.50 Relâche les dim et 
lun
CAFE-THEATRE du 
VIEU'X-PORT Sur le site du 
Vieux-Port de Québec. Ré­
servations. Théâtre du Bois 
de Coulonge. 681-0088 ou 
4679 Suite californienne 
une comédie de Neil Simon. 
Avec Elisabeth Chouvalidzé 
et Pascal Rollin Mar. au 
ven 20h et sam 19h30 Re­
lâche dim. lun Billets. 
$12.50 et $13.50. Se termine 
le 31 août
THEATRE DU CHÂTEAU 
MONT SAINTE-ANNE
Château .Mont Ste Anne. 
500 boul Ste Anne. Beaupré. 
Réservations et informa 
lions (418) 827-5211 Le 
couple : â qui perd gagne- 
coliectif, Avec Elisabeth 
( iiuture. Geneviève Debilly 
et Louis Tanguay Du mer 
au dim 20h.30 Relâche lun 
mar Billets $10 du mer au 
ven , $12 sam dim Prix 
spécial pour les groupes 
Possibilité de forfait repas- 
théâtre $24 sem. $25. la fin 
de sem. Se termine le 1er 
sept

thêAtbe des fantai­
sies LYBKXIES. 6870 boul 
Ste-Anne. Ange-Gardien, le 
long du Saint-Laurent. Ré­
servation: (418) 822-0951 
Salle de 100 places. Laa le- 
trouvxillat comédie musicale 
de Fernand Tremblay et 
Vincent Coulombe Avec La 
troupe des Fantaisies lyri­
ques composée de Michel 
Laflamme, ténor. Vincent 
Coulombe. basse, Edith 
Tremblay-Gallien. soprano- 
colorature, .Maurice Leclerc, 
ténor, Ghislaine Couture, 
soprano, Fernand Tremblay, 
baryton. Pierrette Oelapote- 
ne. mezzo-soprano. Berthe 
Arseneault, contre-alto, 
Jeanne-d'Arc Boucher, alto. 
Jacques Laflamme. pianiste. 
Du 1er juin à U fin de sep­
tembre. Tous les ven. sam 
20h Billet $10.

THEATRE LA FENIERE.
De retour à la Grange théâ­
tre située au 1500 rue de la 
Fenière, Ancienne-Loretle. 
près de la roule de l'aéro­
port. Renseignements 872- 
1424. La berhié comédie en 
deux actes Oi- Br'caire et 
Lasaygues. Tous les soirs 
2Ih. Relâche le lundi Billets 
: $8.50 et les ven. sam. $ 
9â) (plus les frais de servi­
ce).

THEATRE DE LTLE Saint- 
Pierre de nie d'Orléans. 2 
km après le village Infor­
mations et réservations 
(418) 843-7996 de 12h à 17h. 
Faut s’marner pour_de Ber­
trand B. Leblanc Avec Jean 
Guy. Marie Michauo et De­
nise Verville Mar au sam. 
20h Relâche dim, lun Bil­
lets $12 mar mer. jeu; $13 
ven sam

THEATRE PAIL-HEBERT
A Saint-Jean de il le d'Or 
léans (rive sud de nie) Sur 
le terrain du Manoir Mauvi- 
de-Genest juste avant le vil­
lage de Saint-Jean Réserva­

tions et informations 
829-2202 Stand by _S ndnu- 
laa comédie éente et jouée 
par Louis-Georges Girard. 
Ginette Guay, Jean-Jacqui 
Boutet. Martine Ouellet et 
Marie St-C>T Mar. au ven 
20h30 Sam 19h et 22h Re­
lâche dim lun. Billets $11 
mar au ven. $13. sam. Prix 
spécial pour les groupes $9 
^ termine le 31 août

théâtre du PETIT- 
CHAMPLA1N. 68 rue Petit- 
Champlain. Réservations 
692-4398 après I7h. Les vol- 
sms de Louis Saia et Claude 
Meunier Avec Clément 
Beaumont. Denise Beau 
mont. Andrée Fortin, Denis 
Giguère. Odette Lampron. 
René Legras. Louison Pro- 
novost et France Vallée 
Mar au sam. 20h30 Relâche 
dim. lun Billets en vente 
sur le réseau du GTQ Bil­
lets $8 ( $6 étud et âge 
d'or) du mar au jeu. $10 
($8 étud et âge d'or) ven. 
sam. Se termine le 31 août

SPÉCIAL FORFArr-niÊA- 
TRE EN TOURNEE DANS 
LES BRASSERIES. Trois 
pièces y sont présentées 
ChAnuge de Michel Laffont. 
Marc Perron Les misères 
sexuelles des québécois de 
Raymond Levesque adaptée 
par Michel Laffont et Marc 
Perron C’est à ton tour 
René, mon cher. Ces pièces 
sont offertes dans les bras­
series suivantes: Brasserie 
La Goulue. 1010. 80e ave 
Est. Charlesbüurg Rens. 
622-0164 (Chômage; C'est à 
ton tour René, mon cher) 
Brasserie Jadis. 5555. 3e ave 
Ouest. Charlesbourg Rens 
628-6717 (Les Misères sexu­
elles des québécois). Bras.se 
ne Le Patio. 200 rue de 
l'Auverne. Neufchaiel Rens 
843-8265 (Chômage, l-es mi­
sères sexuelles des québé- 
cois) Brasserie l,e Loup des 
Bois, hôtel Mercure. 638 St-

THÉÂTRE
ANGLIl A,NX 33 rue W'oife, 
Lévis Réservations 833- 
88.31-32 Love de Murray 
Schisgall Avec .Munelle Ou­
til. Jean-Pierre Matte et Jac­
ques Leblanc. Mar au ven, 
20h30 Sam 19h et 22h Re- 
lâce dim lun Billets: $10. 
du mar au ven. $12. le sa 
medi Prix spéciaux pour les 
groupes Se termine k- .30 
août
A L'EXTERIEUR DE L’AN- 
GLICANE ce soir I9h. BE­
DARD PAS BEDARD. PY 
VAS, créé et joué par Le 
Théâtre Blanc Gratuit

THEATRE BEAUMONT- 
SAINT-MICHEL Route 132 
Saint Michel de Bellechasse 
Réservations et informa 
tions 1418 ) 884-2839 Drôles 
de Valentins comédie ro 
mantique de D R Andersen, 
dans une traduction de Jo­
sée ta Bossière et Louis*' 
Rosenberg. Avec Renée Gi 
rard. Revnald Bouchard. An

LA VIL CONMIJIVAIJTAIKL
par Torn FRÉCHETTE Tél.: 647-3361

CHARLEVOIX
L'ORGANISME EXCURSIONS PLEIN 
AIR QUÉBEC propose de visiter la réftion 
de Charlevoix par l’eniremiHe d'activités d^* 
plein air comme le cyck>-tounsme, ia ran 
donnée pédestre le canot, l'escalade et la 
ramifinnée aux oiseaux. sentiers dé|à 
tracés mènent au sommet du mont du lac 
des Cygnes U' cyclo-tounsme ft . a \o«r 
nie aux Coudres. Renseignemenis Mx 
3750

DÉGUSTATION
E'ASSfKIATTON DEJ> BLEUETS DE 
QUÉBEC organise une dégustation de vins 
et de fromages pour le 14 septembre dans 
les salons du Parc, 213 rue Caron Les 
réservations doivent être faites avant le 31 
août à 681-6601 ou 663-1564.

HYGIÈNE

OUVERTURE
DURANT LA PÉRIODE ESTIVALE, LES 
HEURES D’OUVERTURE DE LA MAI­
SON BLANCHETTE â (ap-Rouge. 4187 
rôte du Cap Rouge, sont du mardi au 
dimanche de 16h à 2lh. L'horaire régulier 
reprendra son Cfiurs normal le 3 septembre 
(fi.53-9782).

SÉMINAIRES
UN SEJWINAIRE sur la COMPA­
RAISON DES NIVEAUX de dé 
voxynivalénal chez des vanétés de blé et 
de tnticale sous l'animation de Hubert 
Brochard aura heu cet après-midi à 14h. au 
local 3428 du pavillon Comtois à i'u- 
mversité Laval
SYLVIE RIOUX ANIMERA UN SÉ­
MINAIRE SUR LE THÈME: “Eludes dial- 
lèles de quelques génotypes de Vicia faba 
L", cet après-midi à 15h. au local 3428 du 
pavillon Comtois è l'université Laval

LA CLINIQUE D’HYGIÈNE DENTAIRE 
DU CHUL est maintenant ouverte Les 
services offerts sont le nettoyage <lentaire 
et la possibilité d'examen avec ra­
diographies Ces services sont gratuits ek 
ils seront donnés aux pervmnes de 16 ans 
et plus. Renseignements 6.V>-h(M entre 9h 
et I5h30.

MÉDITATION
“LA RECHERCHE SCIENTinQUE SUR 
LA MÉDITATION TRANS-
CENDAeNTALE*** ce thème sera développé 
aujourd’hui à 12h, au Centre de méditation 
transcendantale. 2470 chemin des Quatre- 
Bourgeois (suite 50) à Sainte-Foy Entrée 
libre. (656*6580) ou (849-8 776 le soir).

MINCEUR
OPTION MlNCEUTi TTE.NDRA D'NE SËCE 
D’INFORMATTON GRATUITE ce soir à 
20h, au 1199 avenue Eugène-Hamel â Sam- 
Ip-Foy. Les personnes intéressées à s’ins­
crire au groupe commençant le 26 août 
pourront le faire, (651-2018)

BÉNÉVOLAT
LE PROJET “ACCOMPAGNE-MOI" D’A- 
DAPTAVIE est présentement â la re­
cherche de bénévoles ayant une médailk' 
de bronze en natation pour aider le ou la 
responsable en piscine durant les activités 
.iquatiques ou les cours de natation. (529- 
9238) ou (529-1235).
LE SERVICE DTNTRAIDE DE CHARNY 
A BESOIN DE PERSONNES BÉNÉVOLES 
pour travailler â son comptoir de vê­
lements durant l'une ou l'autre des cinq 
pérHxles d'ouverture hebdomadaire Ren­
seignements: 832-0768 entre 9h et 12h.

LA NOUVELLE GARDERIE L’ANSE AUX 
LIEVRES INC. assurera un service de 
garde â partir du 3 septembre Tous les 
parents d'enfants de 18 moc; à 6 ans 
peuvent insenre leur enfant dés main­
tenant. Cette garderie au 330 rue de la 
Croix-Rouge à Québec est ouverte du lun­
di au vendredi de 7h30 à I7h30 I.a pré- 
maternelle y sera donnée ainsi que des 
cours de natation et/ou d'mitiation à la 
piscine. (648-0645)

Vallier ouest Rens. 529-3787 
(Chômage, Les misères). 
Brasserie Le Vieux Sl-Geor- 
ges. St-Georges de Beauce 
(Les misères sexuelles des 
québécois). Il est nécessaire 
de se renseigner et de réser­
ver â l'avance, car plusieurs 
soirs affichent CompIeL Le 
souper est à I8h. la pièce â 
20h Admission entre $10 
et $13

BEAUCE
AUBERGE LA SEIGNEU­
RIE 700 Notre-Dame nord. 
Ste-Marie Réservations 
(416) 387-7177, Un ouvrage 
de dames, de Jean-Claude 
Danaud Par la troupe Les 
Cabotins. Mar. au sam 
20h30 Adm. mar au 
ven $10. Sam $12 Prix spé­
ciaux pour les groupes, sauf 
le sam Possibilité de forfaits 
repas théâtre. Se termine le 
31 août

LE BOIS DES AMOUREUX 
841 ave du Palais, Saint-Jo­
seph de Beauce. autoroute 
73. sortie 173. Réservations 
nécessaires (418) 397 5337 
Le lac LangloU, comédie de 
situation de André Jean. 
Mer. au dim. 20h30. Relâche 
lun. mar Billets; $10. Possi­
bilité de billets de saison 
$15.

THEATRE DU GANOUE.
Route 204, Saint-Prosper. 
Beauce-Sud Réservations et 
informations. (418) 594-5000 
Casino voleur comédie de 
André Ricard Avec la trou 
pe "Les chaudrons d'oi de 
Saint-Côme Jeu au dim 
20h30 Relâche lun. mar 
mer Billets $6. Se termine 
le 1er sept.

BAS“OU-n£UVE
THEATRE D'ETE LA RO­
CHE A VEILLON. .547 de 
Gaspé Est. Saint-Jean-Poft 
Joli. Rés. 598 3061 ou .3062 
Marcel—tu m’harcèles de et 
avec Denise Guéneile. Mar. 
au dim 20h30 Relâche lun. 
Billets: $8. du dim. au jeu: 
$9.50 ven. sam. Prix spé­
ciaux pour les groupes de 
20 et plus: enfants â demi- 
prix sauf le sam Possibilité 
de forfait repas-théâtre. Se 
termine le 1er sept

LE nr-CHAT NOIR. Café- 
théâtre à l'Auberge du Fau­
bourg, Saint-Jean Port Joli, 
route 132 Réservations. 
(418) 598-3301 Des comé­
dies de Tristan Bernard et 
de Georges Courteline, ainsi 
que des chansons de 1900, 
avec Monique Miville-Des 
chênes, Yves Massicotle. Gi­
nette Plante. Michel Harvev, 
André Chamard. Jean-Yves 
Boucher et René Pelletier 
21h. Billets $10 Prix spé­
ciaux pour les groupes de 
15 et plus $8 Forfait dispo 
nible incluant repas et spec 
tale' $16 Supplémentaires 
les 24 et 31 août

THEATRE LA MOLIQUE 
DE CARLETON. 586 boul 
Perron. Carleton Rens 
(418) 364-7ISI Comédies. 3 
courtes pièces de Georges 
F'eydeau; Georges Courteli- 
ne et Anton Tchékov Avec 
Annick Bergeron. Jean-Jac­
ques Dugas. Claire Jean, 
Marcel Pomerleau. Oneviè- 
ve Robitaille. Denis-Philippe 
Tremblay Mer au dim. 
20h30. Relâche lun mar. 
Adm: $7. Se termine le 25 
août.

CHARLEVCNX
THÉÂTRE LE CASINO DU 
MANOIR RICHELIEU,
Pointe-au-Pic. Rés 665-3703 
Et que mon chiun est plate 
de André Boulanger du 
Théâtre â Toni Mage Avec 
Lucie Lemay et Denis Le- 
vas.seur Dim. au jeu. 21 h. 
Adm $10

C0TE-OU“liORD
THEATRE D’Eté de BAIE

COMEAU. 43 rue Mance. 
Baie-Comeau Réservations 
(418) 296 4734 Cinq pour 
lire une première partie d'a­
près les Boulingrins de 
Georges Courteline et Prêt? 
un numéro de vanétés en 
deuxième partie Se termine 
le 25 août Mer. au dim 
21 h. Relâche lun. mar Bil­
lets $7

B01S“FRANCS
théâtre de la CHÉ-
VRERIE Route 263. Saint- 
Fortunat (De Québec roule 
20 ouest, sortie 235 Pnnee 
ville, puis route 263 sud jus­
qu'au village de Saint-Fortu- 
nat) Réservations (819) 
344-2402 Broue par la Corn 
pagnie de Tournée De 
Claude Meunier. Jean-Pierre 
Plante. Francine Ruel. Louis 
Saia. Michel Côté. Marcel 
Gauthier et Marc Messier 
Mer. au ven. 20h.30 Sam 
I9h et 22h Relâche dim 
lun mar Billets $14 Se ter­
mine le 31 août

THEATRE D’ÉTÉ LA 
TROUPE A WILFRID. Petit 
Auditorium du Cégep de 
Victoriaville. 475 Notre- 
Dame est. Victoriaville Ré­
servation: (819) 758-5535 Le 
lac Langlois de André Jean 
Se termine le 1er septembre 
Jeu. au dim. 20h30. Relâche 
lun. au mer. Billets: $7 ; $5 
étud. et âge d'or

Obi
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Du 3 août au 1er sept

Centre d Art de Baie St 
Paul.
4 boul Fafard 
Baie St-Paul 
Rens (418) 435-3681

Les artistes sont présents 
tous les jours de lOh â I9h, 
sauf les mar mer animation 
audiu-visuelle

Activités parallèles

Animation permanente Ni­
non Gauthier assistée de 
Denis Lebel

SPECTRO MOD’85, présenté 
par les finissantes de l'école 
de couture Châtelaine 28 
août, 20h, salle Albert-Rous 
seau. Coût $8.75 Billets en 
vente au Grand Théâtre et 
â la salle Albert-Rousseau

ELIZABETH PAgETT, pré 
sentation de la collection 
automne-hiver 85-86, 9 sep­
tembre. 20h30. Château 
Frontenac. Spectacle et prix 
de présence. Adm.: $12. Inf. 
692-3331 ou 828-9109 ou au 
l8'/i boul. Champlain

DEFILE-MOUVEMENT- 
MODE, Auditorium du Col­
lège Jésus-Mane. Etudiants 
du Centre de danse de Qué­
bec en collaboration avec 
les boutiques mode de la 
rue Maguire 18 sept.. I9h30 
Billets $6. Rés. 527-5174.

FES'nVALS
Celte liste nous est fournie 
par la Société des Festivals 
populaires du Québec

SFJVIAINE DU PTTT CARI­
BOU, Thetford-Mines Rens. 
(418) 338 8201)
FESTIVAL DE LA PATATE 
ST-AMBROISE. St-Ambroi- 
se. région Saguenay Lac St- 
Jean. 21 au 25 août. Rens. 
(418) 672-45.32
FESTIVAL DU BCCHEUX
St Pamphile, Comté l'Islet 
Kens (418) 356-3314 22 au 
25 août. Ce soir 20h Bingo 
du FestivaL

Parc de 
l’Artillerie

Ouvert du mar au dim 
lOh â I8h. Possibilité de gui­
de-interprète' 648-4205 
Exposition: "Les palais de 
justice au Canada" Au 401 
de la Redoute Dauphine. Se 
termine le 2 sept 
Théâtre: Dim. I4h. Mer jeu. 
20h Ven. sam. I4h et 20h 
Coup de poudre, entrepôt 
d'affuts de canons Se ter­
mine le 31 août.
Musique: Agora du Bastion 
St-Jean. Oim I2h30 à I3h30 
et I5h30 â I6h30 Sans tam­
bour, ni trompette. Se ter­
mine le 1er sept.

«W* ❖ ❖ ❖

L* PLACE nOVALK 
ACRJEBEC

«g»

Centre d'accueil et d’mfor- 
TTiation. 29 rue Notre Dame 
(643 663!) Tous les jours 
lOh à IHh Visites commen 
tées et visites mdio Centre 
d’interprétation historique 
Parc pour enfants.

Jeudi

14h et 16h. BtO. Comédie 
sur nos moeurs contempo­
raines.

çOOVINC,.,^^

21 août au 2 septembre 
Tous les jours 08h â mi­
nuit. Ouverture des mané 
ges, llh â minuit. Pavillons 
llh â 23h

Admission $6 pour les 6 â 
64 ans, $4 pour les I â 5 
ans. $1 handicapés en chai 
se roulante. 65 ans e! plus 
avec carte-soleil, gratuit 
pour les 1 an et moins, $24 
famille (2 adultes. 2 en 
fants), $3 stationnement

Jeudi:
8h30 â llh: Jugement d'ani­
maux
llh. Ouverture des pavil 
Ions, des manèges, du zoo 
Mc Donald, du Pavillon du 
Canada - Animation cbnti 
nue
12h. Pavillon de la ville di 
Québec Ouverture du Sakir 
du Black Jack 
13h. I5h, I6h. 17h Juge 
ment d'animaux.
I4h 19h Plaza Présence 
des personnages de Disney 
I9h30 Hippodrome Courses 
sous harnais Adm. gratuite. 
19h30 Plaza Défilé des per 
sonnages de Disney 
I9h.30: Pavillon de la Jeu 
nesse. Parade des cham 
pions.
19h30 Colisée Spectacle 
Magic Kingdom on Ice 
Adm $4.
20h Pavillon de la Jeunesse 
Spectacle de chevaux atte 
lés
20h. Plaza. Spectacle gra­
tuit.

ILE FEINLLETONI

Michael Ende
L’HISTOIRE 

SANS FIN
 QUÉBEC/AMÊRIQUE

résume

La caravane compte maintenant des mübers d’émissaires. Basden n’a­
dresse toujours pas la parole à Fuchur et Atréju. U attend qu’ils se 
manifestent

(89) L’influence de 
la magicienne

Si naguère ils filaient dans les airs, à 
l’avant du convoi, pour explorer la 
région, c'étaient maintenant eux 
qui marchaient les derniers. Cela ne 
faisait pas plaisir à Bastien mais il 
n,y pouvait nen changer.

Quand la colonne était en route, 
Bastien en prenait généralement la 
tête, monté sur Jicha II est vrai 
qu'il arrivait de plus en plus fré­
quemment qu’il n’en ait pas envie et 
que, au lieu de cela, il aille rendre 
visite Â Xayide dans sa litière. Elle le 
recevait avec une grande déférence, 
lui laissait la place la plus confor­
table et s'asseyait à ses pieds. Elle 
avait toujours un thème de conver 
sation intéressant A proposer et elle 
évitait de lui poser des questions sur 
son passé dans le monde des hom 
Qtqil. depuis qu'elle avait remarqué

qu’il lui était désagréable d’en par­
ler Elle fumait presque cons­
tamment le narguilé oriental posé à 
côté d’elle

Le tuyau faisait penser à une 
vipère vert émeraude et l’embout 
qu’elle tenait entre ses longs doigts 
couleur de marbre ressemblait à 
une tête de serpent Quand elle le 
prenait dans sa bouche pour aspirer, 
on aurait dit qu’elle l’embrassait

Les petits nuages de fumée qu’el­
le laissait échapper en jouisseuse de 
sa bouche et de .son nez avaient à 
chaque fois une autre couleur, bleu 
ou jaune, rose, vert ou lilas

"Il y a une chose que je voudrais 
te demander depuis longtemps, 
Xayide", demanda Bastien lors d’u­
ne de ses visites, tandis qu’il re­
gardait d’un air pensif les gaillards

gigantesques, dans leurs carapaces 
d’insectes noirs, qui portaient la 
litière en marchant exactement au 
même pas.

"Ton esclave t’écoute, répondit 
Xayide

— Quand je me suis battu avec 
tes géants cuirassés, poursuivit Bas- 
tien, j’ai découvert qu’ils n’étaient 
que des carapaces, sans nen à l’in­
térieur Comment donc se dé­
placent-ils?

— Par ma volonté, répliqua Xayi­
de en sounant. Précisément parce 
qu’ils sont creux, ils obéissent à ma 
volonté. Ma volonté peut diriger 
tout ce qui est vide."

Elle fixa Bastien de ses yeux bi­
colores

Ce regard le mit vaguement mal à 
l’aisc, mais déjà les cils s’étaient 
abaissés.

’’E.st-ce que je pourrais moi aussi 
les diriger par ma volonté? de- 
manda-t-il.

— Bien sûr, mon seigneur et maî­
tre, répondit-elle, et cent fois mieux 
que moi qui, comparée à toi, suis 
moins que nen. Veux-tu essayer?

— Pas maintenant, répliqua Bas- 
tien, que tout cela cmbaiiTassait, 
peut-être une autre fois.

— Trouves-tu vraiment plus 
agréable, poursuivit Xayide, de te 
promener sur une vieille mule, que 
d’être porté par des créatures que ta 
propre volonté anime?

— Jicha aime bien me porter, dit 
Bastien, un peu bougon. C’est une 
joie pour elle de pouvoir le faire.

— C’est donc pour lui faire plai­
sir?

— Pourquoi pas? répliqua Bas- 
tien. Où est le mal?"

Xayide laissa monter de sa bou­
che une fumée verte

"Oh? Nulle part, seigneur. Quel

mal pourrait-il y avoir à une chose 
que tu fais?

— Où veux-tu en venir, Xayide?”
Elle baissa sa tête à ia chevelure 

couleur de feu.
“Tu penses beaucoup trop à d’au­

tres, seigneur et maître, murmura-t- 
elle. Personne ne mérite que tu 
détournes ton attention de ton pro­
pre développement, qui seul im­
porte. Si cela ne t’irrite pas, sei­
gneur, j’oserai te donner un conseil; 
pense davantage à ta perfection'

— Quel rapport avec la vieille 
Jicha?

— Très peu, seigneur, pra­
tiquement aucun. Si ce n’est que... 
ce n’est pas une monture digne de 
quelqu’un comme toi. Cela me cha­
grine, de te voir sur le dos d’un 
animai aussi... ordinaire. Tous tes 
compagnons de route s’en éton­
nent. Tu es le seul, seigneur et 
maître, à ignorer ce que tu te dois à 
toi-méme."

Bastien ne dit nen, mais les pa­
roles de Xayide lui avaient fait im­
pression.

Le lendemain, comme la colonne 
avec Bastien et Jicha à sa tête 
traversait un magnifique paysage 
de praines, interrompu çà et là par 
des petits taillis de sureaux odo­
rants, il profita de la halte de midi 
pour mettre à exécution la pro­
position de Xayide.

"Ecoute-moi, Jicha. dit-il en ca­
ressant le cou de la mule, le mo­
ment est venu pour nous de nous 
sép^r."

Jicha poussa un cri de douteur.
“Pourquoi, seigneur? gémit-elle. 

Est-ce que j’ai si mal fait ma be­
sogne?*’ Des larmes ruisselaient aux 
coins de ses sombres yeux de bétc.

"Mais non" — Bastien s’emprcs.sa 
de la consoler — "au contraire, tu

m’as, pendant toute cette longue 
route, porté avec tant de douceur, 
tu as été SI patiente et si docile que 
je veux maintenant, en guise de 
remerciement, te récompenser

— Je ne désire aucune autre ré­
compense. répliqua Jicha, je vou­
drais seulement continuer à te por­
ter. Que puis-jc donc désirer de 
mieux?

— N’as-tu pas dit, poursuivit Bas- 
tien, que tu étais triste que vous, les 
mulets, ne puissiez pas avoir d’en­
fants?

— Si, confirma Jicha, d’un ton 
affligé, parce qu’une fois devenue 
vieille, je leur aurais volontiers par­
lé de ces jours-ci.

— Bon, dit Bastien, dans ce cas je 
vais maintenant te raconter une 
histoire qui sera vraie. Et je vais te 
la raconter à toi, à toi toute seule, 
parce qu’elle t’appartient"

Alors il prit dans sa main la lon­
gue oreille de Jicha et, approchant 
sa bouche, il murmura:

"Tout près d’ici, dans un petit 
bois de sureaux, le père de ton fils 
t’attend. C’est un étalon blanc avec 
des ailes en plumes de cygne. Sa 
cnnière et sa queue sont si longues 
qu’elles touchent le sol. Il y a déjà 
des jours qu’il nous suit sans se 
faire voir car il est amoureux de toi 
en secret, et pour toujours

— De moi? s’éena Jicha, presque 
effrayée. Mais je ne suis qu'une 
mule, et même plus de première 
jeunesse?

— Pour lui, dit doucement Bas- 
tien, tu es la plus belle créature du 
Pays Fantastique, justement parce 
que tu es comme tu es. Et peut-être 
aussi parce que tu m’as porté. Mais 
il est très timide et n’ose pas s’ap­
procher de toi au milieu de tout ce 
monde qu’il y a ici. Tu dois aller le

rejoindre, smon il mourra de lan­
gueur

— Bonté divine, murmura Jicha. 
perplexe, c’est à ce point?

— Oui. lui souffla Bastien à l’o 
reille. Et maintenant, adieu. Jicha? 
Cours, tu le trouveras.”

Jicha fit quelques pas, puis clic se 
retourna une fois encore vers Bas 
tien.

“Pour être franche, cxpliqua-t- 
elle, j’ai un peu peur.

— Allons, courage? dit Bastien en 
sounant, et n’oublic pas de parler de 
moi à tes enfanLs et petits-enfants.

— Merci, seigneur?" répliqua Ji­
cha avec sa simplicité coutumière, 
et elle s’en alla

Bastien resta longtemps à la re­
garder s’éloigner cahin-caha. Il ne 
se sentait pas vraiment satisfait de 
l’avoir renvoyée. Il entra dans sa 
tente de parade, s'allongea sur les 
coussins moelleux et regarda le pla­
fond. Il avait beau se dire qu'il avait 
réalisé le plus grand désir de Jicha. 
L’important, c’est tout de même de 
savoir à quel moment et pourquoi 
on fait plaisir à quelqu’un.

A SUIVRE
L'histoire sans fin est publié aux édi­
tions Québec-Amérique

prochain
episode

Le voeu ultime
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■i Mme Corazon Aquino $’e»t adnuaée hier à 15,000 personnes réunies dans le quartier 
financier de Makati, à Manille, pour rendre hommage à son défunt mari.

100,000 Philippins ont 
rendu hommage à Aquino
f MANILLE (AP. AFP) — Près de 100,000 

Philippins sont descendus, hier, dans la rue pour 
participer aux nuuiifestations organisées à l’oc­
casion du deuxième anniversaire de l’assassinat 
de Benigno Aquino, la figrire de proue de l’op­
position.

Si la plupart des manifestations à travers le 
pays ont été pacifiques, l’agence de presse PNA 
rapporte néanmoins qu’un policier a été tué dans 
la ville de NAGA, à 250 km au sud-est de Manille, 
et qu’une bombe de fabrication artisanale a 
explosé à Cebu, la deuxième ville en importance 
des Philippines, au cours d’un affrontement entre 
manifestants et soldats. Le bilan de cette ex­
plosion n’était pas encore connu dans la soirée.

A son palais de Manille, le président Fem- 
dinand Marcos a décrit les manifestations comme 
une “perte de temps.”

Dans la capitale, deux importantes ma­
nifestations distinctes se sont déroulées avec la 
participation de 40,000 personnes selon la police 
et de plus du double selon les organisateurs.

Une foule d’au moins 20,000 personnes criant 
“révolution, révolution”, dirigée par des ac­
tivistes gauchistes, a tenté de se rendre jusqu’au

Milliers de Pakistanais aux 
obsèques d’un fils de Bhutto

palais présidentiel mais les forces de l’ordre ont 
bloqué le chemin aux manifestants.
Mme Aquino

Dans le quartier financier de Makati, 15,000 
autres protestataires ont bravé une pluie abon­
dante pour manifester leur opposition au régime 
actuel. Mme Corazon Aquino, la veuve de Be­
nigno Aquino, a invité les manifestants à aller 
dire “adieu” au président Marcos. Dans la foule, 
plusieurs personnes portaient des pancartes sur 
lesquelles avaient été écrits les mots “Cora for 
president.”

Jusqu’à tout récemment, Mme Aquino a tou­
jours dit qu’une carrière politique ne l’intéressait 
pas. Toutefois, mardi, lors d’une entrevue à la 
télévision, elle a déclaré qu’une réponse finale de 
sa part dépendrait d’une invitation à se présenter 
à la présidence que pourrait lui transmettre les 
factions d’opposition.

Dans la crainte de troubles, de nombreux 
habitants de Manille sont restés chez eux, hier. 
Les établissements scolaires comme les bureaux, 
particulièrement ceux situés sur le trajet des 
manifestations, avaient été fermés pour la jour­
née.

4 LARKANA, Pakistan (AFP) — Des milliers 
de partisans du Parti du peuple pakisunais (PPP, 
interdit) ont exprimé hier, à l’occasion des ob­
sèques de Shan Nawaz Bhutto, Fils de Zulfikar 
AU Bhutto, leur soUdarité avec la famille de 
l’ancien premier ministre pakistanais, exécuté en 
1979.

Une foule de jeunes militants du PPP était 
allée à l’aéroport de Moenjadoaro attendre le 
corps de son frère, mort en France le 18 juillet 
dans des circonstances mystérieuses.

Un long défilé de véhicules arborant le drapeau 
tricolore du parti, a suivi le cercueil jusqu’à la 
résidence familiale des Bhutto, à Larkana. Le 
service d’ordre mis en place par les autorités est 
resté discret tout au long du trajet.

Ben2izir Bhutto, en larmes, ne s’est pas adres­
sée à la foule quand, accompagnée de sa soeur et 
de son beau-frère, elle s’est rendue au cimetière 
où repose Zulfikar Ali Bhutto afin de choisir le 
site de la tombe de son frère.

Les milliers d’assistants se sont ensuite rendus 
au stade municipal de Larkana pour participer à 
la prière des morts. De là. le corps devait être

conduit à sa dernière demeure pour y être en­
seveli dans la plus stricte intimité.

La fille de l’ancien premier ministre, qui re­
gagnait le Pakistan après 19 mois d’exil vo­
lontaire en Europe, est connue pour son op­
position active au régime militaire du général 
Mohammed Zia ul Maq, qui a renversé le gou­
vernement Bhutto en 1977.

Deux autres frères de Benazir ont quant à eux 
créé en 1980 un groupe de guérilla urbaine dont 
l’objectif avoué est de “venger” la mort de leur 
père. Au Pakistan, les deux frères sont sous le 
coup de mandats d’arrêt pour actes de “subver­
sion et terrorisme”, notamment le détournement 
d’un avion des lignes aériennes pakistanaises sur 
Kaboul et Damas en mars 1980.

Interrogé sur les circonstances de la mort de 
Shan Nawaz et les projets de Benazir, un haut 
responsable du PPP, Ghulam Mustapha Jatoi, qui 
se trouvait dans l’avion ramenant le corps, s’est 
refusé à tout commentaire. Selon certaines in­
dications. Benazir Bhutto devrait rester au Pa­
kistan au moins jusqu’à la fin de la période de 
deuil de 50 jours.

Oj
I la nouvelle loi sur les 
accidents du travail et 
les maladies protession.

' nelles entre en vigueur le 
Il août ISIS Celte loi amélioré 
consideraOlemenl le regime de 
protection des victimes d ac 
cidents du travail. C est la Com­
mission de la sanie et de la 
sécurité du travail, la eSST qui 
est chargée de I administrer
lE REVEMUOU IRaviIllEUR 1ST 
PROTEGE
• pour la(ournee de I accident 

I employeui doit payei au tiasjil 
leur le salaiie auquel il aurait eu 
droit normalemerit

a SI l absence se prolonge au-delà 
de la louinee de l accident le 
travailleur a droit pendant les 
ta premiers tours a 90 % dr 
son salaire net payes par 
I employeur et rembourses pai la 
eSST

• SI I absence dure plus de te 
tours la eSST versera au travail 
leur 90 *'• de son levenu nel 
retenu tenant compte nolammeni 
de sa situation lamiliale

• le Iravailleui qui ne peut eiercei 
son emploi a cause d un accident 
du travail ou d une maladie pro 
lessionneiie. a droit a des indem- 
nites de remplacement de 
revenu tant gu il a besoin de 
soins medicaui ou de services dr 
réadaptation

O SI le travailleur a sub des 
dommages corporels peima 
noms II a droit en plus a un 
montant torlaitaire établi en 
lonction du pourcenlagr dr son 
atteinte permanente et de son age

lESRESPONSaBIlITESDU
TRavâlllEUR
O le travailleur doit maintenant 

prendre certaines responsabilités 
pour obtenir les indemnités aus 
quelles il a droit

O pour obtenir ses indemnités des 
14 premiers tours le Iravailleui 
doit presenter a son employeur 
I attestation medicale lequisr 
qu H aura lait remplir pai son 
médecin

• SI I absence du'e plus de ta 
tours le travailleur doit lui-memr 
laire sa reclamation a la CSST

PRIORITt «U MEDECIN OU
TRaVAILlEUR
• le médecin choisi par le Iravailleui 

pose ^ diagnostic et determine 
les soins et traitements requis 
ainsi Que ia penode necessaire a 
la guérison ou travailleur ou a ta 
siabiiisaiion de son état de sanie

• c est egalement te medecm du 
travailleur qui évalué s il y a («u 
le pourcentage d atteinte perma 
nente subie par le IravaiHeur
et tes limitations 
loncironnciies 
qu entraîne son 
accident ou sa 
maladie

• SI I emp oveur conteste les 
conclusions du medecm du tra­
vailleur ti do t d abord obtenir un 
• apport d un autre medecm qui 
apres avnir etamine te travailleur 
arrive I des conclusions Oitteren- 
tes c est un medecm arbitre 
indépendant de ta CSST quitran 
chera le iitiqe

• le travailleur comme
1 empioyeui peut en appeler de 
I avis du medecm arbitre directe 
ment a la Commission d appel

PRIONIK AU RETOUR AU TRAVAIl
• le droit au retour au travail et le 

droit a la réadaptation sont lies 
en rendant le travailleur auto­
nome tant sur les pians physique 
que social et prpiessronnei la 
réadaptation lui permet d eiercei 
son droit au retour au trava'i

• le travailleur a le droit de 
reprendre son emplo' ou un 
emploi equivalent des qu il en 
est capable s il en est incapable 
son employeur doit lui offrir le 
premier emploi convenable qu 
devient disponible dans un de ses 
etablissements

• le droit au retour au travail doit
s eiercer dans certains delais en 

dedans de deiii ans si I entre 
prise du travailleur comptait 

plus de ?0 employes 
au moment de 

I accident et 
smon en 
dedans 

d un an

• Si le retour au travail est 
compromrs par une atteinte per­
manente a son intégrité physique 
le travailleur beneticie d un plan 
de réadaptation individualise au 
Quel il doit collaborer

REVISION ET ARMl
• toutes les decisions de la CSST 

peuvent taire l obiet d une 
demande de revision ou d appel

• toute decision d ordre medical 
qui a ete soumise a un arbitre 
medical peut egalement etre 
portée en appel

• I organisme qui (uge les appels 
de façon finale est ta Commission 
d appel en mairere de lesions pro­
fessionnelles un organisme créé 
par la loi et tout a tait indépendant 
de la CSST

ià nouvelle ioi sur les accidents 
du travail et les maladies profes­
sionnelles ne s applique qu aui 
accidents aggravations, re­
chutes et récidives, survenus 
A PARTIR OU tl AOUT etaui 
maladies professionnelles décla­
rées a partir de cette date Dans 
tous tes autres cas. c’est l’an­
cienne loi qui continue de s’ap­
pliquer et les travailleurs conser­
vent tous leurs droits acquis 
Si vous avea besoin de rensei­
gnements supplémentaires, 
n hesite/ pas a vous adresser au 
bureau de la CSST le plus près 
de chez vous

- '<f J"

CSST
Commission la 
santé et de la securité 
du travail du Québei

Gouvernement 
du Québec
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DÉMONSTRATEURS!
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L’URSS ‘‘marquerait” les 
diplomates américains 
avec un produit nocif

4 WASHINGTON (d'après AP et 
AFP) — Le département d'Etat amé­
ricain a déclaré, hier, que l'Union so- 
Niétique avait recours à une substance 
chimique très dangereuse, pouvant pro­
voquer des mutations génétiques, pour 
"marquer” les diplomates américains en 
poste à Moscou

Inquiète pour ses propres diplomates, 
la Grande-Bretagne a annoncé qu’elle 
allait mener une enquête et le Foreign 
Gfftce a précisé hier qu'il était en 
contact avec Washington à propos de 
cette affaire qui apparait d’ores et déjà 
comme grave.

l e président Ronald Reagan considère 
que l'utilisation par le KGB d’une sub­
stance chimique lui permettant de “fi­
ler” des diplomates américains constitue 
■■'jn danger séneux" pour les relations 
entre les deux sup^-rpuissances. et que le 
NUjet ménte d’être soulevé lors du som­
met de Genève en novembre, a indiqué 
hier la .Maison Blanche à Los Angeles.

"Nous discuterons certainement dans 
divers forums des dangers sérieux que 
font courir aux relations américano-so­
viétiques les actes de l’armée et des 
services secrets soviétiques, qui sem­
blent agir sans aucun contrôle de la part 
des autorités politiques. Ceci est une 
affaire sérieuse et nous la traiterons 
comme telle dans nos rencontres” avec 
les dirigeants soviétiques, a déclaré le 
porte-parole de la présidence. .M. Larrv- 
.Speakes.

Dans un communiqué, le département 
d'Ltat a précisé que cette substance était

du NPPD (en anglais: nitrophenyl-pen- 
tadien). un produit qui peut être très 
ntKif II a été déterminé à l’aide de tests 
biologiques, dit le communiqué, que le 
NPPD fait partie des mutagènes (NDLR: 
susceptibles de provoquer des mutations 
chez les êtres vivants), lesquels peuvent 
entraîner — mais ce n’est pas toujours le 
cas — des carcinomes, c’est-à-dire des 
cancers de la peau.

Selon des indications encore pré­
liminaires, il semble que la substance ait 
été utilisée à un niveau relativement 
faible, et il n’y a pas de preuve, à cette 
date, qu'un membre de l’ambassade ait 
été atteint d’une maladie du fait d’une 
mise en contact avec cette substance, 
poursuit le communiqué

Protestation offidefle

Les Etats-Unis ont élevé mardi une 
protestation auprès des autorités so­
viétiques à ce sujet et leur ont demandé 
de mettre immédiatement fin à cette 
pratique.

Le personnel de l’ambassade a été 
prévenu hier matin de cette affaire. Une 
équipe sanitaire spéciale de l’Institut 
national de la santé américain va en­
tamer une étude approfondie afin de 
déterminer quels peuvent être les effets 
à long terme d'une contamination à ce 
produit, a indiqué le département d’Etat.

Les Etats-Unis, a souligné le dé­
partement d’Etat, ont également alerté 
des ressortissants américains — hommes 
d’affaires ou journalistes, notamment —

séjournant à titre privé en URSS et 
d’autres ambassades qui ont pu faire 
l’objet de la même pratique.

Un haut fonctionnaire améncain 
ayant souhaité garder l'anonymat a in­
diqué que les Etats-Unis savaient depuis 
une dizaine d’années que le KGB utilisait 
le NPPD, mais il s’agissait d’une pratique 
très limitée et sporadique. Ces dernières 
semaines, a-t-il ajouté, l’utilisation de 
NPPD s’est considérablement accrue et 
c’est cela qui a conduit les Etats-Unis à 
élever une protestation et à s’inquiéter 
des risques potentiels pour la santé de 
leur personnel à Moscou.

Il a souligné que dans un cas au 
moins, le NPPD avait été utilisé aux 
Etats-Unis mêmes par le KGB.

Poudre invisible
Le haut fonctionnaire n’a fourni au­

cune précision, ni sur la qualité ni sur le 
nombre des personnes qui ont été en 
contact avec cette substance. (Le NPPD, 
a-t-il expliqué, est utilisé sous forme de 
poudre qui est disséminée sur des objets 
courants — siège de voiture, volant, 
vêtements, poignée de porte, etc. — afin 
d’être ainsi mise en contact avec les 
personnes visées. Cela permet aussi au 
KGB de les suivre à distance et d’être au 
courant de leurs activités, notamment 
de savoir qui elles rencontrent.

Il a assuré catégonquement que le 
gouvernement américain n’avait pas re­
cours à de pareilles méthodes pour sui­
vre les faits et gestes des diplomates 
soviétiques aux Etats-Unis.

Cette photo publiée mardi par la Pentagone montre un chasseur F-15 transportant l'arme and- 
satellite.

Arme anti-sateliite

Moscou menace d’abroger 
son moratoire de 1983

e MOSCOU (AFP) — L'URSS a menacé d'a­
broger un moratoire qu'elle observe depuis deux 
ans sur la mise sur orbite d'armes anti-satellites 
pour réagir hier à la décision, annoncée la veille 
par la Maison-Blanche, de procéder à un premier 
test de l'arme américaine anti-satellite contre 
une cible dans l’espaoe.

Les termes de cet avertissement sont toutefois 
tels, estiment les experts à Moscou, que la prise 
de position soviétique apparaît comme une mise 
en garde de routine. Cette menace, relèvent-ils, 
ne concerne pas la poursuite des négociations de 
Genève sur le désarmement spatial et nucléaire.

Le moratoire soviétique, souligne en effet un 
long commentaire au spécialiste militaire de 
l’agence officielle TASS. Vladimir Tchemychev, 
restera en vigueur “aussi longtemps que d'autres 
Etats, y compris les Etats-Unis, s’abstiendront de 
placer dans l’espace tous types d’armes anti- 
satellites."
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Cette restnction était contenue dans les mê­
mes termes dans l’annonce du moratoire uni­
latéral. proclamé le 17 août 1983 par le secrétaire 
général de l’époque. Youri Andropov, relèvent le» 
spécialistes.

L’avertissement de TASS. estiment-ils, n’est 
ainsi qu’un rappel pur et simple de cette dis­
position. “C’est pour ainsi dire la moindre des 
choses”, a estimé un diplomate occidental à 
propos de cette réaction soviétique.

Pour le commentateur de TASS. "la res­
ponsabilité pour le début de la course aux ar­
mements dans l’espace incombera à ceux qui 
sont prêts à se livrer à ces expériences dan­
gereuses.”

Le reste de cette première analyse soviétique, 
tout comme auparavant d'une dépêche de TASS 
datée de Washington et d’un commentaire de 
Radio-Moscou, ne va pas au-delà des accusations 
rituelles contre Washington, notent les experts.

La décision américaine, note ainsi TASS, est 
“irréprochable”, surtout “comparée aux ini­
tiatives pacifiques de l’URSS” dans ce domaine.

Outre le moratoire du 17 août 1983. rappelle-t 
elle. l’URSS observe ainsi depuis 15 jours un arrêt 
volontaire et unilatéral des essais nucléaires, et 
son ministre des Affaires étrangères Edoouard 
Chevardnadze a suggéré aux Nations unies la 
création d’une “organisation spatiale mondiale” 
pour assurer une “exploration pacifique de l’es­
pace extra-atmosphérique” à condition que Was­
hington souscrive à un accord sur la non-mi­
litarisation de l’espace.

La décision américaine, juge encore l’analyste 
soviétique, est un “défi évident à la communauté 
mondiale” et une “démonstration préméditée de 
l’absence totale de volonté de freiner la course 
aux armements.”

Des lasers à 
rayons X US

e ERIGE (AFP) — Les EtaU-Unis ont ré­
cemment fabriqué des lasers à rayons X, une 
arme redoutable que seuls les Soviétiques pos­
sédaient jusqu'à présent, a-t-on appris hier au­
près de la délégation scientifique américaine au 
5e séminaire sur la guerre nucléaire tenu à Erice 
(Sicile).

Ces lasers à rayons X. a-t-on ajouté de mêmes 
sources, ne sont pas encore perfectionnés, et sont 
plus efficaces pour les courtes et moyennes 
distances.

Les scientifiques américains, bien que d’une 
extrême discrétion, se retranchant fréquemment 
derrière le secret d’Etat, ont ajouté que d’ici cinq 
ans. le système de lasers à rayons X .serait 
parfaitement au point.

Le laser à rayons X. selon le professeur Edward 
Teller — le “père” améncain de l’Initiative amé­
ricaine de défense stratégique (IDS) — est dans 
l’état actuel des connaissances et des ex­
périmentations. “l’une des armes essentielles do 
ri DS”.

Le prix Nobel 
de la paix à 
Ronajd Reagan?

e OSLO (AFT) — Le président américain 
Ronald Reagan et le premier ministre néo-zé­
landais David Lange sont parmi les 99 per­
sonnalités et organisations proposées pour le prix 
Nobel de la paix 1985, a annoncé hier à Oslo M. 
Jakob Sverdrup, secrétaire général du comité 
Nobel norvégien.

M. Sverdrup n’a pa.s précisé qui avait proposé 
le président Reagan ni pour quel motif. En 
revanche, il a indiqué que M. Lange avait été 
inscrit sur la liste en raison de son engagement 
contre les armements nucléaires.

Il a ajouté que l’écrivain américain Elle Wiesel, 
proposé par 70 députés de la RFA. et l’or­
ganisation pacifiste turque TPA figuraient au 
nombre des candidats, qui ne peuvent, rappelle-t- 
on, postuler eux-mêmes.

La liste, a jouté M. Sverdrup, atteint le chiffre 
record de 99 propositions (60 personnes et 39 
organisations), dont un bon nombre n’ap­
partiennent, a-t-il dit, ni à l’Europe, ni aux Etats- 
Unis. Le record précédent, 81 propositions, avait 
été enregistré en 1984, alors que le prix fut 
décerné à l’évêque anglican noir d’Afrique du 
Sud. Mgr Desmond Tutu.

Les propositions peuvent émaner d’anciens 
lauréats, de parlementaires ou de membres de 
gouvernements, de membres de la cour in­
ternationale de justice de La Haye ou de pro­
fesseurs d’universités. Elles doivent, comme pour 
tous les Nobel, être dépasées avant le 1er février 
de l’année concernée.

Seule récompense Nobel à être attribuée et 
remise à Oslo, le prix de la paix est décerné par 
un comité ad hoc formé de membres du Par­
lement norvégien. Les prix de littérature, mé­
decine, physique, chimie, économie sont décernés 
à Stockholm, le 10 décembre, jour anniversaire 
de la mort de l’inventeur de la dynamite, en 1896.

Un autre record marquera les attributions 
Nobel 1985. Chaque pnx sera assorti d’une ré­
compense en espères de 1,8 million de couronnes 
suédoises (environ $214,000 US), sur décision de 
la Fondation Nobel qui gère l’héntage de l’in­
venteur de la dynamite et finance les distinctions 
avec son produit
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Un 3e ospion de la RDA 
Bonn se serait enfui

L» Rainbow Warrior a Hé rantloué hiar dma la port d’Auckland par l’utiUêation do gros baltom 
d’air. La narira a été anauha loué daiw un aaelaur du port où l’aau ast pau protonda.

Fabius se prononcera sous 
peu sur l’affaire Greenpeace

e BOINN (AF?)-Aprte Sonia M 
Umüa, let deux wcréulrw en cavale, 
qui eepiosnaient pour rADetnagnt de 
rEat, un complice de la eeconde, Lo> 
renz A, S3 ana. eet lui auaei porté 
disparu et t'est vraiaeniblableraent ré> 
fu(ié en RDA de crainte de ae faire 
arrêter, a-t<on apprit Uer.

La révélaüon spectaculaire, la troi­
sième en deux semaines, faite par le 
quotidien à grand tirage Bild Zeitung, 
a été confirmée par le parquet fédéral 
de Karlsruhe, qui a ouvert une en­
quête.

Lorenz B. était un ancien ami d’Ur­
sula Richter, l'une des deux se­
crétaires-espionnes en contact avec les 
sphères politiques de Bonn. Il ne s’est 
pas présenté à son poste de travail 
depuis lundi. Il était coursier des ser­
vices administratifs de l’armée ouest- 
allemande. mais avait travaillé au­
paravant à l’entretien des ascenseurs 
de diverses institutions officielles et

^ PARIS (AFP) — Le premier ministre fran­
çais Laurent Fabius, interviendra publiquement 
sur Taffaire Greenpeace, dès la remte du rapport 
de M. Bernard Tricot, prévue au milieu de la 
semaine prochaine.

M. Fabius, qui a rencontré mardi M. Tricot, 
chargé par le premier ministre de déterminer les 
responsabilités dans l’affaire de l’attentat contre 
le Rainbow Warrior — le navire de l’organisation 
écologiste Greenpeace, coulé le 10 juillet à Auc­
kland (Nouvelle-Zélande) — a ainsi décidé de 
réagir après la mise en cause dont il avait été 
l’objet, mardi, par l’opposition.

M. Charles Pasqua, président du groupe RPR 
(néo-gaulliste) au Sénat, qui avait réclamé la 
démission du premier ministre, a indiqué mer­
credi “qu’à la suite de l’affaire Greenpeace, le 
prestige de la France est malheureusement at­
teint’’.

D’autre part, un ancien ministre des dé­
partements et territoires français d’outre mer, M. 
Bernard Stasi (CDS), a affirmé que “certains 
services” français avaient déjà envisagé de couler 
les bateaux de Greenpeace en juillet 1973, à 
l’époque où il exerçait ses fonctions mi­
nistérielles.

De son côté, M. Jean Marie Le Pen. président 
du Front national (extrême droite) a estimé que 
“le coup foireux” de l’attentat contre le bateau de 
Greenpeace vient “forcément” de “quelqu’un de 
très haut placé” et visait “plusieurs lièvres à la 
fois”, notamment le Front national et les “pa­
triotes calédoniens”.

Par ailleurs, le Conseil des ministres, qui se 
réunissait hier matin, n’a pas évoqué le dossier 
Greenpeace, a indiqué le porte-parole du gou­
vernement. Mme Georgina Dufoix.
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COMPOSE^ 647-3266
ou ECRIVEZ â CARRIERES ET PROFESSIONS
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Toutes les unnooces oubliées dans ces pages sous la Rjbfique 
Cariieres et Professions sont assuietlies a la loi numéro 50 Les 
emp.Dis annonces s adressent donc aui hommes et aui temmes

surtout dans l’abn anti-atomique du 
gouvernement près de Bonn.

Par son intermédiaire. Mme Richter 
a pu bvrer à l’Est une description 
détaillée de l’èdifice. qui est situé dans 
la vallée de l’Ahr, à une trentaine de 
kilomètres de la capitale fédérale

Avant lui. Sonia Lueneburg, 60 ans. 
assistante du ministre de l’Economie 
Martin Bangemann, et Ursula Richter, 
52 ans. comptable d’une association de 
réfugiés de l’Est toutes deux èmigrées 
en RFA dans les années 1960 sous une 
fausse identité, ont pns la poudre d’es­
campette. l’une le 3 août, l’autre le 16 
août

Selon des experts du contre-es­
pionnage ouest-allemand, qui s’en fé­
licitent Berlin-Est aurait ordonné leur 
rappel précipité: le Stasi — ministère 
est-allemand pour la sécunté d’Etat — 
aurait pu croire par erreur à l’ar­
restation prochaine de Mme Lue­
neburg. L’infidèle secrétaire du mi­
nistre de l’Economie venait tout juste

d’étre promue à un échelon supérieur 
qui lui donnait droit de regard officiel 
sur des documents classés secrets.

Suant à Ursula Richter, qui avait un 
sur les miheux de réfugiés conser­
vateurs, elle aurait été l’officier res­

ponsable de plusieurs espions en ac­
tivité. dont Lorenz B. Contrairement à 
Sonia Lueneburg, elle était filée depuis 
un certain temps, car le contre-es­
pionnage ouest-allemand voulait 
connaître ses contacts avant de l’ar­
rêter. Depuis peu, elle serait devenue 
“nerveuse”, explique-t-on of­
ficiellement à Bonn, et serait donc 
partie à temps.

La découverte, bien que tardive, de 
trois espions en 15 jours n’a nen d’ex­
ceptionnel pour la RFA, terrain d’ac­
tion privilégié pour les agents d’Eu­
rope de l’Est, et de la RDA en par­
ticulier. En 1979, année record, on en 
avait dénombré six, toutes secrétaires 
de ministères ou d’ambassades de 
RFA.

Une compagnie oeu­
vrant dans le domaine 
de la photographie est 
a la recherche d'un(e)

PROMOTEUR
Experience
necessaire
vue

du public 
Pour entre-

627-5922 local 252

REPRE$ENTANT(E)
Avec expérience 
dans la vente de 
chariots élévateurs et 
équipement de ma­
nutention

843-3254

INGENIEURS | GENIE CIVIL 
ET TECHNICIENS i TRAVAUX MUNICIPAUX
Ingénieurs et techniciens avec ae 0 a 5 ans d exoenence 
en travaux municiciaux Postes a St-Georges et/ou a Ste- 
Marie dans la Beaoce Toutes aopircations seron* traitées 
contidentieliement Salaire selon qualifications Transmet­
tre application a
Guy Labbé A Louis Oion Inc.. ContulUnts 
114 15. Ire Avenu* est Ville de St-G*org*« 
Beauce-Sud. Ou A. G5V 2C7 
Tél.: (418) 228-8041

L'INSTITUT D’ENSEIGNEMENT DE SEPT-ILES
est a la recherche d'un

PROFESSEUR
a plein temps pour enseigner la mus'que en 
premiere et deuxieme secondaire ainsi que 
les mathématiques en quatrième ou deu­
xieme secondaire
QUALIFICATIONS:
Qualifications légales d enseigneme—
ENTRÉE EN FONCTIONS: Immédiate 
Les personnes intéressées doivent taire par- 
\,enir ieur curriculum vitae a

L'INSTITUT D’ENSEIGNEMENT DE 
SEPT-ILES
Att: M. J«an-Claud« Mould 
737, Qamache 
Sapt-llea G4R 2J8 
Tél.; (418) 968-9106

SUPERVISEUR
Nous sommes le détaillant de leans le plus 
important du Quebec
Nous recherchons les services d une per­
sonne ayant de l'expenence dans le secteur 
du detail prelerabiement dans une organisa­
tion de chaîne
Les responsabilités comprennent la sélection 
et I entrainement du personnel la mise en 
marché et tout ce qui peut etre fait pour assu 
rer le bon fonctionnement de nos 15 bouti­
ques
Les candidat(e)s intéresse(e)s devraient se 
présenter en personne le mercredi 21 août 
1985 a Place Feur de Lys ou le jeudi 22 août 
1985 à Place Samte-Foy
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.5 La Factorerie de Tapis"

ÜŒNTC D1NVEN1AIRE
K lOMRlJONS $

TAPIS, CARPETTES ET PRÉLARTS

ilÜSQU’À

RABAIS’
AUÇUN FRAIS D1NTERÈT DURANT 

12'Ji9IS SI VOUS ACHETEZ MAINTENANT
BOUCLES CISELÉES 
A TONS MULTIPLES

•Riches melonges de couleurs - Motif sculpte en relief 
• 100% nylon durable. 31 350 v^ en stock o trovers le pays

Valeur 16,99$ Vente 9,99$
LA MODE DES 
SCULPTÉS

• Durable nylon de OuPont enduit de TEFLON**® pour résister 
oux toches et d la solete - Neuf couleurs populaires. 9 865 v? 
en stock o trovers le poys
Valeur 18,99$ v* Vente 11,99$

QUELLE AUBAINE! • Topis gazon inteneur/exterieur • Dernier solde de Tete 
20 763 v^ en stock o trovers le poys

Valeur 5,99$ m? Vente 2,99$
TAPIS BERBÈRES

COUPONS 
GRATUiTS 

ÉCHANGEABLES 
COMME ARGENT 

AVEC TOUT ACHAT 
MiNiMUM DE 200$

•Modèles européens o boucles serrees -Offerts en cinq 
couleurs 12 150 v.^ en stock o trovers le pays

Valeur 15,99$ ' Vente %99$
"SAXONY PLUSH' • En boucles de nylon moelleux -Super épais et super duroble

• 10 couleurs tes plus à lo mode 5 576 v^ en stock o trovers 
te pays

Valeur 16,99$ v- Vente 9,99$
ÉLÉGANCE CISELÉE 
A TONS MULTIPLES

• Modèles conlemporoins de toute beoute • Troités ou prolege- 
topis SCOTCHGARD“° pour un entretien focile -Boucles en 
100°o nylon de DuPont. 5 055 v.^en stock o trovers le pays
Valeur 21,99$ v’ Vente 14,99$

LA SATISFACTION 
EST GARANTIE

VOUS SERA

TAPIS À BOUCLES 
UNIFORMES ET 
A TONS MULTIPLES

•En 100®o nylon -Construction o boucles serrees 
• Durobles et fociles d'entretien. 12 000 v.^ en stock o 
trovers le pays
Valeur 9,99$ V- Vente $99$

“SAXONY PLUSH’ 
DE LUXE

•En 100% nylon epois e* moelleux -Troite ou p^otege-topis 
SCOTCHGARD**® • 19 couleurs extroordinoires 6 526 v^en 
stock a trovers le pays
Valeur 24,99$ v^ Vente 14,99$

CARPEHES TISSÉES • Motifs contemporains e* orientaux • Douces feintes pastel 
•Trois grondeurs populaires env 4 x6,6 x9,9 i12

RABAIS de 50%!

^•j.jSur lo valeur ou defoil «^”?i’Defails sur demande............. ■' ••
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Pra du togmt Mot

Dépôt ftinvnuifi ' s 300$

Sold* 0 poy«r 600$

ImIOrèf duroftt 12 tfeoit 
(iMgotôopprofcotlOw dm ctodit)
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La Factorerie de Tapis^
Vdrgue de romme-ce déposée par la CorpOfdt'On Cd'P ta

VOUS SATISFAIRE C’EST CE QU’ON SAIT FAIRE LE MIEUX
• Appilez piw esümition gratuite i le neison • Mefasinez en peraoniw ii stniici i iimcile.

Sans akligatiin • CrMit ollert • Imtallition sur iennnde ivec gvintie h uraici i m • Cnape innnèiiiti sur Msvra - Appiflez les mesures M ntre püce.

HEURES D OUVERTURE 
LUNDI MAR AU MER 9h 4 IBh 

JEUerVEN «IhAZIh 
SAM 9hâ17h

PLACE LEBOURGNEUF
S500, BOUL. DES GRADINS 

CHARLESBOURQ-OUEST, QUÉBEC

622-1430
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bout DE LA capitale i

EGALEMENT A LA VILLE DE OUEBEC»MONTREAL»HALIFmX;DARTMOUTH«OTTAWA«TORONTO«HAMILTON»LONDON»KITCHENER 
•ST CATHARINES»SUDBURY«WINNIPEG«REGINA»SASKAT(X)N*CALGARY»EDM0NT0N»VANC0UVER»DALLAS»H0UST0N
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L’aéroport de Beyrouth est de nouveau fenné
4 BEYROUTH 

(d’aprèi AFPel AP) — 
Canons chrétiens et 
miisulnians ont conti­
nué à tonner hier tout 
autour de Beyrouth et 
sur une ligne de 45 km 
Hans b chaîne mon­
tagneuse du Mont-Li­
ban, allumant des in­
cendies et écrasant des 
maisons par dizaines.

Ces échanges de tirs 
ont entraîné la fer­
meture hier après-midi

de l'aéroport in­
ternational de Bey­
routh (Al B). L'aé­
roport, au sud de b 
capitale, a commencé 
à être bombardé à par­
tir de 13h30. Un fonc­
tionnaire de b di­
rection générale de 
l'AIB, contacté par 
l'AFP, a précisé que le 
trafic avait été dé­
tourné sur d'autres ca­
pitales de la région. 
Tous les employés de

l'aéroport, a-t-il dit. se 
trouvent dans les 
abris.

Les habitants des lo­
calités de b montagne 
chrétienne sont restés 
terrés chez eux et n’ar­
rivaient plus à dis­
tinguer les arrivées 
d’obus des tirs de ri­
poste de l’artillerie des 
Forces libanaises (FL, 
milice chrétienne) tant 
b cordite était ir­
respirable.

Les radios ont lancé 
des appels à tous les 
pompiers en vacances 
ou malades pour qu'ils 
rejoignent leur poste. 
En zone chrétienne, 
les comités de quartier 
ont ordormé que tous 
les abris servant d’en­
trepôts soient visés de 
leurs marchandises.

la montagne au sud- 
est de Beyrouth, où 
l’armée libanaise fait 
face à b milice druze 
du Parti socialiste pro­
gressiste (PSP).

Les duels d’artülene 
les plus violents se 
sont déroulés hier dans

Selon le PSP, 250 
obus se sont atettus 
en un quart d’heure 
sur b localité druze 
d’AIey (17 km au sud- 
est de Beyrouth), sur 
b route Beyrouth-Da­
mas.

V
Le premier ministre 

Rachid Karamé et le 
ministre du Travail Sé- 
lim Hoss, sunnites mo­
dérés, ont multiplié 
hier les interventions 
pour tenter d’obtenir 
un arrêt des combats, 
qui auraient déjà fait 
plus de 200 morts.

nennes. Celles du Parti 
social national syrien, 
postées à Dhour 
Choueir (27 km au 
nord-est de Beyrouth), 
sont entrées en action 
pour b première fois 
depuis 1983. A Souk el- 
Gharb (22 km au sud- 
est de Beyrouth^ une 
brigade du parti Baas 
pro-syrien se bat aux 
côtés des forces druzes 
contre l’armée li­
banaise. Il est donc 
évident que les auto­
rités syriennes ont au 
moins fermé les yeux 
pour bisser burs alliés 
ouvrir le feu sur les 
chrétbns

tiative pourrait entrer 
en vigueur dès demain 
jeudi)”, a précisé un 
officiel libanais ayant 
requis l’anonymat 

Il a ajouté qu’une 
rencontre entre les res­
ponsables libanais de

b sécurité et b colonel 
Ghazi Kenaan, chef 
des services de ren­
seignement syriens au 
Lib^, aurait lieu au 
quartier général de ce 
dernier dans b vallée 
de b Békaa (est du

Liban) où se trouvent 
lœ positions syriennes. 
Aussi bbn les cheb 
des milices libanaises 
que des officiers de 
l’armée libanaise pren­
draient part à cette 
réunion, a-t-il dit

Rien à oompændrm

7 Plusieurs dingeants 
musulmans ont accusé 
les agents d’Israël d’a­
voir piégé les voitures 
qui ont explosé b se­
maine dernière à Bey­
routh-Est provoquant 
les représailles des ch­
rétiens. Personne 
pourtant ne se satisfait 
de cette seule ex­
plication et les édi­
torialistes se perdent 
en conjectures.

Les musulmans et 
les partis de gauche 
peuvent avoir forcé la 
main aux Syriens et 
obtenu leur feu vert 
pour bombarder les 
maronites. Ces der­
niers, qu’ils soient pro­
syriens ou pas, s’ac­
crochent toujours à 
une constitution qui 
consacre bur su­
prématie politique et 
que leurs ennemis veu­
lent réviser.

Rencontre

AP
Les affrontements entre chrétiens et musulmans n’ont pas épargrté hier l’aéroport in­
ternational de Beyrouth, où au moins un Boeing 707 de la Middle East Airlines a été englouti 
par les flammes.

Délégué libéré

En effet, certaines 
des batteries qui bom­
bardent le réduit ch­
rétien maronite sont 
directement sous cont­
rôle des forces sy-

Selon des in­
formations non confir­
mées. le vice-président 
syrien. M. Alxbl Halim 
khaddam, s’est en­
tretenu avec M. Ge- 
mayel à propos d’une 
nouvelle initbtive vi­
sant à conclure un ces­
sez-le-feu. “Cette ini-
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1985
CADILLAC SEDAN BROUGHAM
ELEGANCE - superbe li­
mousine. traction arrière, 
toit ouvrant, etc... Voiture 
de démonstration

k____________________

PRIX TRES SPECIAL 
POUR ACHETEUR SERIEUX

Chevrolet Oklsmobile inc

2145« bpiil. CharesI oti«Bl 888-1212
^ BEYROUTH (AFP) - Un débgué du 

Comité international de b Croix-Rouge (CICR) à 
Saida, chef-lieu du Liban du Sud, enlevé lundi par 
des hommes armés, a été libéré dans b nuit de 
mardi par b mouvement chiite Amal, ont rap­
porté les correspondants de presse dans b région.

M. Stéphane Jacquemet a été remis sain et sauf 
aux délégués du CIRC à Tyr, dont M. Mario Mitz, 
au domicile de M. Daoud Daoud, responsable du 
mouvement Amal pour b région de Tyr, ont 
indiqué les correspondants.

D’après les conclusions de l’enquête effectuée 
par le mouvement Amal, M. Jacquemet a été 
enlevé sur la route côtière entre Saida et Tyr par 
un villageois qui avait voulu, en enlevant b 
délégué du CIRC, attirer l’attention de l’opinion 
internationale sur le sort de son frère, détenu 
selon lui, par les Israéliens. Le ravisseur, qui est 
membre du mouvement Amal. a été mis aux 
arrêts, a indiqué un responsable de ce mou­
vement.

MISE AU POINT
Dans notre cahier publicitaire "Soldes — Bien­
tôt l'école, vite chez Sears", inséré dans Le Soleil 
du 17 ooût 1P85, veuillez noter que les leans dé­
lavés pour hommes annoncés en page 36. ne 
sont pas disponibles en taille 33

Nous nous excusons de ce contretemps

SEARS CANADA INC.

CORRECTION
Dans notre cahier publicitaire "La Bentiée", distribue 
par la poste le 21 août 1983
Pege 6 — Le blazer a 29 99$ pour dames n est pas 

vertdu en ton rouge
Nous nous excusons de ce contretemps 

auprès de notre clienteleMiracle .^art
MISE AU POINT

mETRO
Dans notre annonce parue le mercredi 21 
août, en page A-12 de ce lournal, vous au­
riez dû lire

DENTIFRICE AIM 
format 100 ml 

1,09$
(au lieu de 2,09$)

Nous nous excusons de ce contretemps.

CORRECTION
Dans notre cahier publicitaire “Zellers, 
voyons voir...” en solde du 21 au 24 août 
1985
Page 18— Calculatrices Sharp modèles 

C et D Les illustrations ont été 
inversées

Nous nous 
excusons de ce 

contretemps auprès 
de nos clients

CORRECTION
Dans notre annonce publiée le 
mercredi 21 août, en page C-2 de 
ce journal, vous auriez dû lire:
BISCUITS
Duncan Mmes, au choix ^ OÛ$
350g I 9O9

Toutes nos excuses pour cette erreur
BEAUPORT Carrefour Beeuport
LÉVIS Place Carnaval
NEUFCHATEL Carrefour Neufchètel

sweh
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Un solide avantage: 
Adidas à prix spéciaux!

\

Quel que soit le sport que vous 
pratiquiez Adidas vous donne 
l avantage' Souliers et vêtements 
allient confoh digne des pros et allure 
impeccable Eaton vous les propose 
a prix spéciaux afin de vous porter en 
tète de la compétitioni

'Z

26% à 28% de rabais
Survêtement
“Stanford”
pour hommes et
garçons
Survêtement 2 pieces en tricot 
double de polyester Veste a glissière 
et poches latérales, col baseball 
taille et poignets côteles. Pantalon a 
ïambes droites a taille élastique a 
cordon coulissant, poche a glissière 
Manne-rouge ou bleu rot-blanc

X.

1. Pour hommes, tailles: petite 
moyenne, grartde
Prix courant Eaton 45 00 O #>99

Ch

21% de rabais 
Souliers “Dance” 
pour dames

IA. Offre de lancement! Pour 
garçons, tailles; 140 (petite) 152 
(moyenne). 164 (grande)
Prix courant Eator» 0099
42 00-^ 4L 9 Ch

4. Empeignes en nylon léger 
contrefort coussine Blanc Pointures 
6 a 9 avec demies 
Prix courant Eaton 0-199 
27 98 4L I la paire

Veste réversible 
“Home & Away” 
pour hommes
2. Polyester, rayonne et coton 
Fermeture a pressions devant 
manches montées bande de taille 
poignets et col baseball côteles Gns- 
marine ou gris-bleu Tailles petite, 
moyenne grande
Prix Eaton 0-V99

Ch

20% de rabais 
Souliers de tennis 
“Enforcer” pour 
hommes

22% de rabais 
Pantalon “Mark” 
pour hommes

Chaussettes tubes! 
Sac de 3 paires avec 
serre-tête en prime!

5. Coupe V,. Languette et chevilles 
coussinées Semelles en caoutchouc 
Blanc-manne Pointures 7 a 11 avec 
demies
Prix courant Eaton Qi99 
39 98 I la paire

3. Offr* d* l•nc•fn•nt! Tricot double 
de polyester Modèle a taille 
élastique, sous pieds et poche a 
glissière devant Manne-blanc 
Tailles petite rtxiyenne, grande, 
forte.
Prix courant Eaton 
22 00‘

6. Mélange de coton et nylon Tout 
blanc ou blanc a rayures manne- 
rouge. manne-poudre ou manne-bleu 
roi
Prix Eaton paires ^99

W pour

# Après le t4 septembre, les prix 
courants Eaton seront tels 
qu indiques

16»?

Crédit .KapU* 
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E AT O N

lii ir
VISA B EATON

l»*s tartes Amprican Express, 
Visa, et MasterCard «mi .jusu
atieplers fxrur les ,h hjts en j-ervinm-

VOTRE GARANTIE DE QUALITE A JUSTES PRIX
SAINTE-FOY QUÉBEC LÉVIS
Place Ste-Foy Galeries de la Capitale Galeries Chagnon
653-9331 627-5811 833-7744
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